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J'entendais
L'étrange expérience mon coeur battre
d'un homme qui a accepté

et mon sang
de perdre durant une heure

circuler dans
tout contact avec la réalité

mes veines !
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‘Al récemment vécu l‘’heure

lo plus silencieuse de mo

vie! J'étais assis dans un

fauteuil. Ce dernier reposoit sur
un treillis métallique tendu entre

le ploncher et le plafond de lo

chombre lo plus étronge que

j'aie jamais vue. J'étais dons la

chambre sons écho.

Elle est située dans l'édifie du mi-
nistère suédois des Télécommunications à

Farsta, Stockholm. Recouverte entièrement

de laine minérale et construite à l'épreuve

du son, on n’y perçoit aucun écho. C'est |'en-

droit idéal pour mettre au point les appa-

reils récepteurs de radio, les appareils

téléphoniques à haut-parleur, les appareils

automatiques de réception de messages

téléphoniques, les microphones et, par-

dessus tout, les cabines téléphoniques qui

ne semblent jamais posséder l'isolation suf-
fisante contre le bruit.

Mon devoir ne consistait cependant pas

à suivre ces expériences. J'etais là pour

expérimenter la solitude, pour découvrir

quelles sensations assaillent l'être humain

lorsqu'il est complètement isolé du monde

extérieur.

l'expérience commence ...

J'évais donc pris place dans le fauteuil.

La porte, épaisse de trois pieds, etait fermée

de l'extérieur. On éteignit les lampes du

p:afond.

“ Je me disais, avec satisfaction, que pour

la premiere fois de ma vie je goUterais une

pieine heure de silence parfait. Je me rap-

pelais les nombreuses fois où j'avais asprré

a cette paix; voila qu'on me l'offra ! Je me

sentais parfaitement calme.

Surprise ! j'entendais que:que chese !

E: ce n'était pas l'afflux du sang dens mes

creilles. J'entendais des petits sons perçants.

C etait comme si un violoniste de grande

ciasse avait tiré de son instrument les plus

hautes notes possibles. On aurait dit un

concert de chauves-souris.

J'ai aussi découvert des bruits moins

grandioses : les grondements de mon esto-

mac et les battements de mon coeur. Lors-

que je bougeais mes orteils, je pouvais en-

tendre le grattement de la chaussette sur

te'cuir du soutier. Je crois que, si j'avais été

un specialiste du corps humain, j'aurais pu

entendre et distinguer des bruits venant de

toutes les parties de mon être : la circula-

tion du sang, le travail des intestins, le

fonctionnement de mon foie, la diligente

purification des globules rouges dans mes

poumons. En résumé, je devenais très cons-

cient de moi-même dans cette pièce !

Les Carusos de salles de bains
Dix minutes après mon entrée (je pou-

vais lire l'heure sur le cadran lumineux de

ma montre), je brisai le silence en siffiant.

Mais le son s'arrêta à peine sorti de ma

bouche. Les notes se dissolvaient, Je chantai

un peu. La plupart des gens croient posséder

une voix plutôt agréable lorsqu'ils l'exer-

cent dans leur salle de bains. Le premier

venu se prend pour un Caruso et chaque
femme se croit une Erna Sack ... Les notes
fausses et l'amateurisme de la voix y sont
couverts par l'écho. Mais, là où je me trou-

vais, aucun écho ! Mon sifflement ressem-
biait à un chuintement désagréable, mon

chant au dernier soupir d'un agonisant. Je

décidai de demeurer silencieux, Cela valait
mieux...

C’est alors que mes oreilles commencè-

rent à s'étirer. Elles souffraient de l'absence

de tout bruit et elles devinrent comme de
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vastes enlonnoirs, dans l'espoir d'attraper
quelque son de l'extérieur.

Je laisse vagabonder mon esprit
Après 25 minutes, mon sentiment de

solitude disparut. Mes pensées commencè-
rent à se multiplier. Je suppose que, si un
homme doit demeurer assez longtemps en-
fermé dans un endroit à l'épreuve du bruit,
dans une chambre noire calfatée par exem-
ple, sans le moindre écho, une seule chose
peut lui permettre de garder son esprit

sain: penser à n'importe quoi d'autre qu'à

sa situation !

Plongé comme je I'étais dans le silence
et l'obscurité absolus, il m'était facile de me
représenter ce que je voulais. Je décidai de

penser à ma maison. Je voyais chaque ta-
bleau, chaque volume de ma bibliothèque

aussi clairement que si j'avais été chez moi.

Les figures de mes amis et connaissances se

mirent à affluer dans ma tête. Quelques

jours avant mon expérience, j'avais rencon-

tré dans la rve un homme qui m'avait salué

sans que je réussisse à le reconnaître. Main-

tenant, dans ma solitude, je ne voyais pas

J'avais encore cinq minutes à attendre
avant la fin de l'épreuve; je trouvais que

le temps s'éternisait. Les premières 30 à 40
minutes avaient passé de façon extraordinai-

rement rapide, mais maintenant la marche

lente des aiguilles de ma montre m'agaçait.

J'entendis soudainement un déclic au-
dessus de ma tête et la chambre fut illumi-

née. Mon temps était fini, bientôt la porte

s'ouvrirait. Je ne serais plus seul. J'atten-

dais. Les minutes passaient et rien ne se

produisait. J'allai à la porte el tirai le long

levier qui devait l'ouvrir. Je n'y parvins pas.

Les ingénieurs m'avaient dit que la por-
te était ordinairement fermée à clé durant
les expériences et qu'on ne pouvait l'ouvrir

que de l'intérieur. M'avait-on oublié ? Je
me rassis et attendis. Puis je me mis à mar-

cher de long en large, sautiilant sur le treil-

lis métallique. Les grands triangles qui sor-

taient du mur, du plafond et du plancher
pointaient vers moi. Ils ressemblaient à des

couteaux de cuisine géants et rouillés. Je

retournal vers la porte et soulevai à nouveau

le levier. Cette fois, la parte céda.

"Commentcela s-t-il été ? ” me deman-
da un ingénieur.

"Pas très bien... Mes cheveux ont-ils
blanchi ? “

Plus tard, je devais rencontrer un autre
des ingénieurs qui avaient participé à l'ex-
périence. “Avez-vous entendu des bruits
étranges ? “ me dernanda-t-il.

Je lui parlai du concert de chauves-

souris, et il déclara : “Les savants qui font

des recherches sur le son croient qu'il existe

des sons complémentaires. Comme en cou-

leur, le bleu est la couleur complémentaire

du jaune; si vous fixez un point bleu et

dirigez ensuite votre regard sur une feuille

de papier blanc, vous verrez un point jau-

ne.”

Je suppose que les notes très hautes
que j'avais entendues dans la pièce sans
écho étaient les sons complémentaires des
sons plus sourds que mon oreille avait enre-
gistrés avant mon entrée.

J'avais fait une expérience unique et
une découverte étonnante ! Le silence n’est
pas aussi absolu qu'on veut bien le croire !

Jorgen Blom

 
seulement ses traits, mais je me rappelais ou

et quand je l'avais vu, ainsi que son nom!

L'heure s'éternise .. .

Quarante minutes s'étant écoulées, je

commençais à me sentir somnolent. Le seul

chauffage de la chambre provenant ordinai-

rement des neuf lampes suspendues au pla-

fond, j'avais un peu froid... Avant mon

entrée dans la pièce, les ingénieurs m'a-

vaient dit qu'il existait peu d'endroits dans

la nature qui ressemblassent à cette cham-

bre : les sommets de montagnes, là où les

arbres cessent de croître et lorsqu'une nou-

velle neige vient de tomber et que le vent

n'y souffle pas. Les alpinistes y sont cons-

cients du sang qui circule jusqu'à leurs

oreilles et les mots qu'ils prononcent se dis-
solvent à peine sortis de leur bouche. Mais,

du point de vue psychologique, la diffé-

rence entre la chambre où j'étais et ces
sommets de montagnes était énorme. Dans
la pièce, j'étais seul avec moi-même, alors

que l'alpiniste est seul avec la nature. Et je

préfère la nature...

LE SILENCE NEST PAS
AUSSI ABSOLU QU'ON

VEUT BIEN LE CROIRE

&

£9
61

wW
in
f

¢
n
p

au
je
ue
s

“
I
V
N
Y
U
N
O
N
L
I
L
E
d
T
T



L
E

P
E
T
I
T
J
O
U
R
N
A
L
,

s
e
m
a
i
n
e

d
u

9
ju

in
19

63

à Connaissez-vous bien l’art de

 uns2

CONVERSER?

Converser, c'est, primo, ecouter avec intérêt,
secundo, parler sans pretention aucune et tertio,
parler clairement. Converser, ce n’est donc pas

être fort en gueule; c'est s'entretenir familière
ment avec quelqu'un. l! ne s'ensuit pas, loin de
là, que les interlocuteurs doivent toujours abon-
der dans le même sens, car, en vérité, si tout
le monde disait toujours la même chose, la vie

serait insupportable, tellement elle serait plate.
N'oublions jamais que c'est du choc des idées
que jaillit la lumière. D'autre part, s'il est bon,
nécessaire même, que nous ne voyions pas tou-
jours les choses sous la même optique que les
personnes avec lesquelles nous nous entretenons,

 

—Questionnaire de psychologie

AU FOND DES COEURS

it est impérieux, aussi, que nous temoignions fou-
jours de grands égards à autrui. En d'autres ter-
mes, traitons toujours notre prochain comme nous
voulons être traités.

Autre chose importante la discretion. Eh oui!
toute vérité n'est pas bonne à dire. Et puis ne
parlons jamais à tort et à travers. L'étourdi est
un triste personnage | dit tout ce qu'il ne
sait guère !

Et même quand nous croyons savoir quelque
chose, ne parlons pas ex cathedra. Contentons-
nous d'émettre des opinions, à moins évidemment
qu'il ne s'agisse de choses évidentes. Par exemple,

sil fait beau, eh bien ! 11 fait beau. ef justement

parce que c'est un fait, on ne peut pas dre “Je

crois qu il fait beau”, mais on ne peut pas parler
de la chose longtemps, non plus...

Vous voulez SAVOIR converse-

La Bruyère répond bien à cette question dans
ses Caractères: ‘L'esprit de la conversation,
ecrit-il, consiste bien moins à en montrer beau-

coup qu'à en faire trouver aux autres celui qui
sort de votre entretien content de so: et! de son
esprit l'est de vous parfaitement Les hommes
n'aiment point à vous admuer, is veulent

plaire...”

 

 

 
Nos jeunes connaissent-ils la sexualité ? .

Autrefois, on Jisait aux enfants
que la cigogne au long bec avait
passé et les enfants compre-
naient... Ou on leur disait que
les sauvages s'étaient montrés, et
la encore leg enfants compre-
naient... Ou plutôt croyaient
comprendre. Aujourd’hui, nos jeu-
nes connaissent-ils mieux la sexua-
lité ? Un peu, pas beaucoup.

La sexualité, c'est l'ensemble
des caractères spéciaux, externes
ou internes, que présentent les
individus, et qui sont déterminés
par leur sexe. Les caractères ex-

ternes, en l'occurrence, ce sont

notamment ceux qui résultent des
instinets propres à chaque sexe.
La sexualité, c'est donc quelque
chose qui n'est pas seulement
physiologique. I! y a un côté psy-
chique dans la sexualité.

L'étude scientifique de la sexua-
lité et de ses problèmes psycho-
physiologiques s'appelle la sexole-

Combien de nos jeunes sont
sexologues ? Evidemment, il n'y

en a pas qui le sont et trés rares
même sont les adultes qui ont de
la compétence en la matière.
Ah! on a bien quelques légè-

res connaissances, mais qui a ap-

profondi le sujet ?
On confond l'amour et le sexe,

on ne sait pas grand-chose. les
parents n'osent pas parler à leurs
enfants... Ceôx-ci veulent sa-
voir, mais ils ne réussissent pas

à percer les mystères. Ils appren-
nent assez vite que ce n'est pas
la cicogne au long bec qui a donné
un bébé à leur maman, maisils ne
savent pas grand-chose et, quel-
ques années plus tard, ils se ma-
rient sans encore savoir grand-
chose.

Le mariage, c'est bien impor-
tant, et on ne se prépare pas
assez à entrer dans cette vie.

Dans toutes les classes d'adoies-
cents et d'adolescentes, il faut des
cours de préparation au mariage.
L'éducation sexuelle doit y être
donnée par des médecins et des
psychologues.

par Joseph Whitney—
Y a-t-il des piqûres contre la folie ?

Pas encore. Mais il paraïi qu'a-
vant longtemps on utilisera avec
succés des seringues dans la lutte
contre certaines formes de la folie.
A l'Université de l'Orégon, on

a récemment strychnisé de jeunes
rats. La strychnine étani un alca-
loïde très vénéneux, on n'en a
évidemment pas donné beaucoup
à ces rongeurs. Le peu qu'ils en
ont reçu leur à été bénéfique. Ils
ont appris à s'orienter dans des
labyrinthes où d'autres rats ne sa-
vaient où donner de la tête et,
dans d'autres situations difficiles
aussi, ils n’ont nullement été
désorientés.

Le psychologue James L. Me-
Gaugh, qui 8 dirigé les expérien-
ces en question, dit ceci :

“Mes travaux ne sont pas encore
terminés. Quand ils le seront, et
ce sera très bientôt, les pharmaco-
logues et les neurophysiologues
trouveront vraisemblablement des
remèdes qui contribueront à gué-
rir certains malades mentaux.”

L'optimisme de McGaugh est-il

exagéré ? Peut-être pas. Quand
on a réussi à apprendre quelque
chose, | se produit dans notre
être une activité biochimique; une

richesse s'y dépose que la folie
elle-même ne fait pas toujours dis-
paraître.

Dans certains cas de maladie
mentale, il ne faudrait que rani-
mer une minuscule partie de notre
être pour que le TOUT redevienne
normal, N'oublions pas ceci : les
mécanismes physicochimiques qui
sont à la base de notre structure
et de nos fonctions sont essentiel-
lement les mêmes que ceux des
autres mammifères. Notre corps
obéit aux mêmes lois. Notre cer-
veau porte tous les espoirs de la
race nouvelle, mais il est composé
de cellules comme celui d'êtres
plus rudimentaires. Ces cellules se
nourrissent comme les autres et
leurs fonctions sont commandées
par les substances chimiques que
sécrètent les glandes endocrines,
qui dirigent et maintiennent l’har-
monieux équilibre du tout.
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AFI. Au cours d'une extraordinaire

arrusse; Submergés pendant quatre heures
ont survéeu à une submersion totale de plus
de quatre heures de durée, pendant laquelle
les infortunés animaux respiraient de l'eau.

. . . 2
A la vérité, ces rats, devenus poinsons,

n'aspiraient pas dans leurs poumons de l'eau |
ordinaire, mais de l'eau saturée artificielle.
ment d'uxypèn °les échanges physiologiques
classiques d'uxy et de gaz carbonique s'ac-
complissaient rorrectement.
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Peut-on respirer de l'eau ?

| par Pierre Devaux ces expériences. on peut dès |tée à pression continue était plus) ment parvenir à remplacer le fants qui onl inhalé accidentelle-
maintenant profiler d'un rensei- efficace, pour la réanimation, que surfactant perdu par la respira-| ment le liquide amniotique avant

Au bout de quatre heures pas-| Enement apporlé par le martyre la respiralion à pression intermit-|tion aquatique; on serait ainsi à |leur naissance .. . Ce n'est qu'un
sées dans ce milieu pour le moins des rats - les auteurs ont trouvé, | tente. même de remplacer le surfactant début. mais dont les développe-

Lv inhabituel. ils avaient l'oeil vif en effet. que la respiration assis-| Les chercheurs espérent égale- | perdu par les poumons des en-| ments sont a suivre.
et continuaient à présenter des
mouvements respiratoires visi-

  

  

bles... respirant, cette fois, de
l'air.
Les animaux avaient cependant

edu mal à réadapter à la res-
piration aérienne, et tous mou-
rurent de collapsus pulmonaire
aprés 30 minutes desurvie à l'air.
On put loutefois en prolonger
quelques-uns durant 21 heures de
respiration assistée, à pression
positive. qui, finalement, ne per
mit pas de les sauver.

Le “lavage des poumons”
Le problème semble lié au ‘’la-

vage des poumons’ qui est effec-
tué lors de la respiration aquati-
que. Ce lavage enlève une sub-
stance qui se trouve normalement
à la surface interne des alvéoles
pulmonaires et dont l'effet est de
diminuer la tension superficielle
à la surface des alvéoles. Cette
substance, que les expérimenta-
teurs appellent ‘’surfactant”. agit
un peu comme un détergent. Lors-
que le surfactant en question
manque, les alvéoles sont soumis
4 une augmentation de pression
osmotique et ‘crèvent comme
des bulles de savon”,

Or, une lelle déficience en sur-
factant se presente en clinique
humaine dans un cas très parti-
culier : les états de détresse res-
piratoire des nouveau-nés. On
peut donc imaginer qu'à partir
des expériences de submersion
des rats, et moyennant des per-
fectionnements techniques, une
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méthode de traitement de ces ©
états respiratoires des nouveau- £
nes pourra être muse au point. Ù

Un chien aussi y a passé
Trente-cinq rats ont subi ces

essais... ce martyre. Le liquide
dans lequel ils étaient plongés

. contenait de l'oxygène dissous
sous 20 almosphères. Cette élé-
vation de pression est nécessaire
pour assurer une oxygénation
suffisante du sang des animaux.
en particulier à cause de la fati-
gue physique considérable, due

' à ce fait que les mouvements
respiratoires ne mobilisent plus
de l'air, mais de l'eau.
C'est d'ailleurs l'importance de

celte fatigue qui it mourir
d'épuisement les aux lors-
qu'on prolonge l'expérience plus
de quatre heures.

Rappelons que le professeur

Léon Binct ct ses élèves ont pu
expérimenter sur le transfert de

l'oxygène. à l'intérieur de l'orga-

nisme, non seulement par l’hémo-

globine des globules rouges, mais

par dissolution dans la partie li

quide du sang. Il semble y avoir

ici une adaplation analogue.

Les rats, une fois sortis de l'eau
et placés la tête cn bas, afin d’ob-
tenir une vidange rapide des pou-
mons, ont récupéré spontanément
Ja respiration aérienne, mais ont
succombé, comme nous l'avons
dit, au bout d'une demiheure en
moyenne.
En Hollande, des expériences

analogues ont élé faites égale-
ment sur des souris el même sur
un chien, avec les mêmes résul-
tats surprenants.

Peur sauver des nouveau-nés
En ce qui concerne l'application - Ca

aux nouveau-nés, non pas, bien i Rai
entendu, de Ja submersion dans -
l'eau chargée d'oxygène, mais de
méthodes cliniques inspirées par
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La troupe de

"la Plume de ma tante”

     

  

  

a perdu cinq

de ses membres

lors de son

voyage à New York
A peine les célèbres

BRANQUIGNOLS
Robert Dhéry et Colette Brosset

étaient-ils installés à
New York ou ils montaient

‘’la Plume de ma tante”,
que les onze jolies filles de

la troupe révaient déjà
de rentrer en France.

Hélas ! pour leurs réves,
la pièce obtint un succès

triomphal sur la scene
newyorkaise durant plus de

deux ans !
Les Américains s'étaient
enthousiasmés pour les

Branquignols ... et pour les
jolies filles

because …l’amour
Ce qui devait arriver arriva : les fovers amérivains ~'en

vichirent de cing épouses modèles prises dans le même “show”,
qui ent renoncé à retourner vivre dans lu Ville-lumière en
raison de leur idylle américaine.

Aujourd'hui, elles vivent toutes les cing aux Ftats-l nis
et ici. au Canada. C'est au cours d'une réceplion que Generière
de Coulombel à rencontré son mari. un photographe. Il a
abandonné depuis la photographie pour se lancer dans une
affaire de buites de carton. Devenue Mme de Bruguière tnal-
gré son nom français, sen mari est californient, Geneviève a
voulu reprendre son ivité artistique. mais une opération
l'a temporairement éloignée de la scène, Elle prépare néan-
moins sa rentrée. Ex-danseuse des ballets de Roland Petit ot
de Janine Charat et Babilev. elle se rappelle cette époque déja
lointaine de 1950 où elle posait aux côtés d'une camarade
promue depuis à la célébrité : Brigitte Bardot,

Yvonne Constant est du groupe celle qui travaille le plus
en ce moment, Son mari, ex-chef d'orchestre de “la Plume de
ma tante”, l'a poussée à se lancer dans le tour de chant, et
elle est devenue une des chanteuses les plus populaires de New
York. Elle joue le rôle d'une assislante de photographe frau-
vais, très sexy, trés parisienne: elle a soulevé l'enthousiasme
de la critique newyorkaise. “Variets” Ua comparée à BB.
et le cinéma l'attend après le tour de chant et le théâtre.

Pour Francoise Dally. les initiales n'ont pas changé puis-
que son mari porte le nom de Daoud: il esl économiste en
notre pays. Elle profite des quelques loisirs que lui laissent
son école de danse et ses apparitions à la télévision pour faire
de rapides visites à New York et y retrouver ses anciennes
compagnes.

Nadine Gorbatche[f est mariée à un comédien américain
qui lui à donné son nouveau nom: Sublefields. Quant à Deirdre
Jamon, une ravissante Anglaise, elle à épousé un acteur qu'elle
a rencontré dans le bar de la 45e Rue où se réunissaient les
artistes du quartier lorsqu'elle jouait “la Plume de ma tante”.
Depuis, elle a eu une fillette: Jennifer, qui fait la joie des deux
jeunes comédiens.

Les cinq du “débarquement du charme” se retrouvent
souvent chez André Briand, le plus célèbre des coiffeurs fran-
cais de New York,
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Pourtant, ces Tu blagues ? 4maillots feraient bien Bons à jeter
l'affaire |

LE PENNY JOURNAL, SEMAINE DU 9 ANN 1943

Tu n'es pas au courant ? Un maillot
comme celui-ci, ça se porte sur les
plages américaines, mais pas ailleurs.
Là où je vais, il me faudrait des bikinis,

au bas mot !

 

Regarde ce portraif de ma
grand-mère, en costume d'époque...
Eh bien, mon maillot ferait le même

 

Minule, je vais Ben Dieu,
fe montrer. lui restera-t-il

 

Très bien, j'ai compris. Donne-moi
une petite
démonstration

| en bikini ! De quoi
parles-tu ?

meitre sur le des pour
va tel voyage... ma
garde-robe est vide !

 

 

Jeunes, vieilles, grassettes et
gringalettes, fout le monde en porte ! i
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Un sport où ces dames

ne parlent que par signes
Les femmes y parlent peu... Les messieurs, lorsqu'ils y

jouent, font de même. C'est le sport des gens pondérés, c'est
le boulingrin.

   

c'est le BOULINGRIN
Des dames sérieuses. distinguées. passent des lieures a

lancer des boules de buis noir sur une peluuse aussi douve

et aussi rase qu'un riche tapis de salon. Elles jouent au
boulingrin.

Ce sport semble être en vogne surtout chez les Anglais

Con en trouve un à Ville Mont-Royal et à Notre-Dame-de-Grâce}
et il est pratiqué par des gens d'un cerlain âge.

Les calmes suirs d'été, des messieurs blancs élancés et
des dames tout de blanc vêtues se délassent dignement. Pas

de cris, pas d'évlats ! Les joueurs lancent une boule qui roule
silencieusement. consciente, semble-t-il, du climat de quiélude

à conserver. Sun devoir, elle le connaît bien : elle duit tourner
sur elle-même jusqu'à ce qu'elle s'approche. très près. d'une
importante boule Manche. mais elle doit bien se garder de la
toucher. Son rôle c'est de s'arrêter aussi près que pussible

de cette boule plus pelite qu'elle, espérant que le choc d'une
autre boule noire la rapproche davantage du “jack”.

Les membres de l'équipe peuvent se permettre un peu
de nervosité alors que. par signes seulement, elles guident
le jeu de le juvteuse. lui conseillent telle manceuvre, tel effet
à donner

Aucune troce d'excitation. Seul le glissement lent et muet
de la boule sur son lit de verdure, accompagné de quelques
commentaires évhangés à voix basse entre les spectatrices
vu les membres de l'équipe.

Comme il se doit. entre Anglais dignes de ce nom, la
partie est suivie de la traditionnelle tasse de thé qu'on déguste
au chalet du club.
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7° C'est ) (
lé un devoir
d'école ?   Bien sûr, imbécile ! Je ne pour-

chasserais pas de stupides
popillons si je n'y étais

forcée |

 
 

  
 

 
    

 

Voici ! Je pense que ta
maîtresse les aimera…

  

Mais promets-moi que tu leur
redonneras lo liberté vne fois
l'étude terminée !

 

  Je n'aurais jamais pensé| à ,
| qu'elle tenait tant que ça à
* les prendre elle-même!  

 

 

 

 

      
  
   

 

   

     
Savais-tu que

les nuits sur la Lune
durent deux semaines 7

Ce que j'aimerais
avoir un rendez-vous

._ avec toi là-haut!
  Fini le régime ! Ju ne

peserais que 20
livres !

 

   Ha ‘ ha ! elle

 

 

Regis, c'est
affreux ce que tu
as fait !

Allons ! C'est
de fa publicité !
Ça va prendre
des années !

 

 

XL sa dernière
conférence
de presse !

  
     

Du calme, vous
deux ! C’est censé

être une mis-
sion secrète.

     

    
  

  

Pour quite
prends-tu :
Gagarine 11?

 

        
À\ 1-Frat vote des

   

Sapristi ! Ft je peux
mème pas trouver 15 cts

pour l’autobus.

billions pour

 

   
    

 

   

Regis ! Si
Serge quitte cette
planéte... je... ne
te parlerai

| jamais plus !

 

  

 

qu'ils choisiront pas: pot”

Serge © drôlementlui

Crois-tu
Evidemment

faire peur !

=v

 

  
Je vais l’attraper

en sortant

    

    

 

          
    

  

  
   

Megs, que)J'ai "|
manigan- crit Serge

comme

Je suis prêt à
partir, M. !
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Petite anthologie du crime
 

 

 

Ses séjours, en trois pays, furent
jalonnés de cadavres. C'est au Ca-
nada qu'il produisit les premiers.

 

Au milieu du siècle dernier, la
famille Cream, des Ecossais, émigra
au Canada. Le fils, Thomas Neill,
étudia la médecine à l'Université
McGill. Après avoir réussi ses
examens, en 1876, le Dr Cream,
désormais affranchi de toute tutelle
familiale, régla ses pas sur son seul
vouloir.

Grand, svelte, élégant, brillant
causeur et favorisé du côté argent, il
plaisait, malgré qu'il louchât notable-
ment.

D'abord établi à Waterloo, dans la
province de Québec, il fit bientôt
la conquête de la plus belle fille de
la région, la fille de Ihdtelier. Les
tourtereaux se fréquentèrent assidù-
ment pendant sept mois, puis, tout
à coup, le Dr Cream disparut.

Elle était enceinte
Sa belle, ay même moment, s'alita,

gravement malade, Les suites d'un
avortement... À son père, elle
avous être devenue enceinte des
oeuvres de son galant docteur, puis
avoir accepté qu'il pratiquêt l'opéra-
tion illégale.

C'était encore à l'époque où une
grossesse prématurée n'était pas bien
vue et commandait le mariage pour
en réparer le scandale. Le père de
l'éprouvée relança le Dr Cream a
Montréal, le ramena à Waterloo et en
fit son gendre devant M. le curé.

Si le titre demeura, il n'en fut

pas ainsi pour le titulaire. Dès le
matin qui suivit la nuit nuptiale, le
Dr Cream se volatilisait. Son beau-
père, cette fois, le chercha en vain.
Et l'épouse d'un jour succomba aux
atieintes de la tuberculose quelques
mois plus tard. Première pierre noire
sur la route du Dr Cream.

A London, Ontario
Environ quatre années après avoir

quitté subrepticement Waterloo, en
Québec, le Dr Cream se manifestait
à London, Ontario, où il exerçait sa
profession, rue Dundas. Dans une
ruelle, tout près de son bureau, on
trouva le cadavre d'une jeune fem-
me, qu'on avait pris soin de défigurer
à l’aide d'acides. Près d'elle, une
bouteille de chloroforme. Aucun in-
dice n’accusait le Dr Cream. La justice
n'intervint pas. La population s'en
écèrta cependant, sa clientèle s'ef-
faça. L'atmosphère de London devint
insupportable,

A Chicago, US.A.
Le Dr Cream dispensait ses ser-

vices professionnels à Chicago depuis
quelques mois, quand, en 1880, on
l'accusa du meurtre d'une jeune pa-
tiente, Mile Dubuc, d'origine cana-
dienne. Alertées par le décès inexpli-
cable de la patiente du Dr Cream,
les autorités avaient fait pratiquer
une autopsie sur le cadavre, et on y
avait trouvé quatre grains de strych-
nine. Le médecin fut acquitté cepen-
dant, réintégra son bureau et y reçut
encore des malades,

Une étrange affaire, un an après
son acquittement, le ramena devant
les tribunaux. Il traitait un épilepti-
que sexagénaire, M. Stoit, quand il

devint amoureux de sa jeune femme.
Bientôt M. Stoit expirait.

Une erreur fatale
N'ayant pas même été soupçonné

de certe mort, le Dr Cream se jeta
lui-même dans la gueule du lion. |!
écrivit au pharmacien qui avait pré-
paré les médicaments du défunt
Stott pour lui affirmer qu’il y avait
mêlé trop de strychnine, et lui récla-
ma une forte somme en échange de
sa discrétion.

Indigné, le pharmacien remit la
missive à la police. Un examen du
cadavre de M. Stott révéla, lui aussi,
la présence de quatre grains de
strychnine. Accusé de meurtre, le Dr
Cream fut trouvé coupable et con-
damné à l'emprisonnement à vie.

Sa bonne conduite cependant lui
valut d'être élargi après neuf ans et
demi de détention. Il avait alors 41
ans, n‘avait rien perdu de son élégan-
ce et venait de toucher $20,000,
héritage de son père.

La vie lui souriait donc encore.
Mais il décida de la poursuivre en
Angleterre.

En route pour la potence
Le 13 octobre, à Londres, Angle-

terre, Ellen Donworth, fille de joie,
succombait à l'empoisonnement.
Avant d'expirer, elle révéla qu'un
grand homme, bien mis (haut de for-

me, etc.), et qui louchait, lui avait fait
ingurgiier un verre de liquide blanc.
On trouva de la strychnine dans i'es-
tomac de la victime. Peu après ce
meurtre, le coroner recevait une let-
tre de A. O'Brien, qui offrait de lui
révéler le nom de l'assassin contre
le versement de 300,000 livres ster-
ling — environ un million et demi de
dollars.

Dès le 21 octobre suivant, une
autre prostituée, Matilda Clover,

mourait dans sa propre chambre,
empoisonnée par la strychnine. Un
médecin réputé de Londres reçut
alors une lettre de Michael Malone,
qui l'accusait du meurtre et lui récla-
mait $7,500 pour se taire.

Après une pause, qui dura jus-
qu'en avril 1892, le Dr Cream fit la
connaissance de deux filles de joie,
Emma Shrivell et Alice Marsh, ll
accepta de se rendre à leur apparte-
ment partager un petit festin, qu'on
arrosa copieusement de bière.

Dans la nuit qui suivit, les cris des
deux jeunesfilles éveillèrent les voi-
sins, Emma Shrivell mourut la pre-
mière. L'agonie de sa compagne dura
cinq heures. Elle réussit ainsi à dé-
crire son dernier visiteur : “un grand
homme qui louchait et qui était mé-
decin”.

Les deux cadavres étaient encore
chauds qu'un riche médecin recevait
une lettre de W. Murray, l'informant
que son fils était responsable des
deux assassinats et réclamant 1,500
livres sterling pour se taire.

La missive, cette fois, trahit son
auteur. On acquit la preuve formelle
que le Dr Thomas Neill Cream [avait
écrite et expédiée de méme qu'il
avait auparavant tenté de ridicules
chantages aux noms de A. O'Brien
et de Michael Malone. Convaincu de
meurtres, il fut pendu le 15 novem-
bre 1892.

Robert 1hfet       
Il a ‘'semé”’

huit cadavres

 

 
C'est son métier de

CRIER
La blonde Audrey Caire ne trouve pas facilement

un endroit où répéter ses rôles. Si elle s’avisait de
répéter chez elle. la police serait à sa porte en quel-
ques minutes Et pour cause ! car la belle Audrey est
‘’crieuse”” professionnelle.

  
Le tulent particulier qui a valu à Mile Caire de

faire carrière au cinéma est exceptionnel. Elle peut,
À volonté, lancer des cris d'horreur qui feront frémie
les plus lymphatiques. Elle rêve cependant du jour
où elle cessera de crier pour . . - parler un peu plus.
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“Ce n'est pas lui que j'aime, mais les gâteries”

Vous faites, à quelques détails près,
le même travail qu'une fille de rue

Je suis dans la vingtaine, lui, la vingtaine
avancée, de nationalité différente. Nous nous
vonnaissons depuis plus d'un an. Nous nous
soyons presque tous les soirs de la semaine et
le dimanche presque toute la journée jusqu'à
minuit. Tout cela, c'est pour vous dire que je
ne suis pas souvent seule. Je ne puis sortir
avec de jeunes Canadiens comme moi, j'aime-
rais cela pourtant, on serait au moins de la
même mentalité. Quoique je joue trés bien la
remédie avec cet étranger en lui faisant croire
que je l'aime, c'est tout le contraire. Mais
si je le congédie, je perdrai tout, comme sou.
pers en dehors, cinéma, sorties à toutes les

prandes occasions. L'été nous partons toujours
pour la plage. L'année dernière. j'ai fait un
voyage avec lui. Enfin il ne me manque pas
grand-chose. J'ai de beaux cadeaux, c'est tout
vela que j'aime. Alors, vovez-vous. en le lais-
sant. c'est cela que je perds. En tout vas. je
itis que Loute sa paye + passe. Durant la se.
maine. il n'épargne rien. Vosez-vous comme

 

moi que ce n'est pas lui que j'aime, mais
bien les gâteries. I} est fou de moi et il rampe.
Il croit qu'il me plait et j'en profite (quel
poisson n'est-ce pas) ? Pites-moi quoi faire.
dois-je lui dire la vérité et tout perdre. ou
bien attendre qu'il s'en aperçoise et me laisse
de lui-même. S'il sous plaît, conseillez-moi un
plus vite, duis-je continuer à jouer la comédiv
el ne rien perdre,

P. DE TROIS-RIVIERES
P... de Trois-Rivières, V'aus ne croyez pus

si bien dire ! Vous ne rendez pas votre corps.
mais votre semblant d'amour. Vous jouez à
l'amour pour de l'argent ! C'est tout comme
les P... de Trois-Rivières et d'ailleurs. Je
rous en prie, ne iouez plus la comédie, ne ven
des plus vos baisers, vos rires, vos loisirs, votre
présence, mais sovez honnête et quittez ce gar-
con que vous méprisez, Faire “poissonner” un
homme comme vous le faites, c'est faire. à

quelques détails près, le travail des filles de
tue.

  

   
# Je lis votre courrier réguliè-
rement et je trouve que vous
avez une excellente façon de ré-
pondre aux gens déprimés. J'ai
16 ans et mon frère en a 18.
Souvent, mes parents sortent le
soir pour aller dans diverses
soirées. Je reste seule avec mon
frère. Ça fait deux ou trois fois
qu'il me fait mettre nue et sa
muse avec moi. Je veux le re-
pousser mais il le fait de force.
il m'a dit que si je le disais à
mes parents, je le regretterais
Ii est fort et j'ai peur de lui à
ve point de vue. Cela ne peut
continuer, je voudrais savoir si,
malgré ses menaces, je peux
dévoiler le tout à mes parents.
Mais je suis certaine qu'il se
vengerait plus tard.

REPONDEZ-MOI, S.V.P.
M faut parler à votre maman

sans faute. Ce sera elle qui de-
vra prévenir votre frère que,
si jamais il se venge, il sera
puni très sévèrement. Et je pro-
fite de votre lettre pour prier
toutes les jeunes qui servent de
souets à leur grand-père, oncle,
cous'n, voisin, père ou frère, de

 

ne pas se laisser faire même
sous les pires menaces. Ayez
la force de mena aussi et
de mettre vos menaces à exé-
cution s'ils continuent. Ou en-
core munisser-vous d'une alu.
mette, et s’il approche... sa-
chez vous défendre !

 

# Je suis Mariée depuis deux
ans «un homme trés bien. il a
24 ans et moi 2t ans. J'ai tou
jours douté de mon mari. car il
est bel homme et j'ai peur de
le perdre. Mais voici qu'aujour-
d'hui. c'est lui qui va me perdre.
Son compagnon de travail me
plait beaucoup, il vient souvent
le soir avec mon mari, il me
fait de belles façons. Un soir.
il n'est pas venu et j'ai pleuré
parce que je m'ennuyais.
Mon mari m'a suppliée de lui

dire ce que j'avais, Comme je
lui dis tout. je le lui ai dit. I!
n'avait pas l'air à s'en faire.
je lui ai demandé s'il m'en vou-
lait. It m'a dit : ‘Non. cur moi
c'est pareil aver la femme du
restaurant”. »Je la connais très
bien. Alors j'ai dit: I faut

 

 

  Pour être toujours dans le ton
A toute invitation rédigée de façon cérémenieuse, il convient
de répendre en employant la troisième persenne. L'espacement
des llgnes et la disposition en général uvent ressembler

sensiblement à ceux de l'invitation.

s'aiter. demande à ce garçon
de ne plus venir et. toi. cesse
de voir cette temme”, H n'a pas
voulu,

Moi, plus ça va, plus je mat.
tache à ce garçon. Derniere-
ment. j'ai appris que ce garçon
sortait avec cette femme ma-
riée et ça m'a fait quelque cho-
se. Il raconte tout à mon mari.
qui me le répète ensuite. I! pen-
se que je vais l'oublier, au con-
traire. je pense davantage à
lui. Quand mon mari me ca-
resse, je pense à l'autre: même
dans nos relations, je pense à
l'autre.

J'ai peur de l’avenir. Je ne
voudrais pas être obligée de me
séparer de mon mari. car je
l'aime quand même. Parfois je
me pose des questions et mes

Toute correspondance doit ê.re adressée de ta ma-
nière suivante :

Montréal 9.

'
f

Î .
! chorx s'impose.

réponses sont toujours les mé-
mes. Je suis attirée vers ce gar-
çon parce qu'il me dit de belles
choses quand j'ai une belle
rote. parce qu'il me fuit des
compliments. Mon mari. lui. il
ne pense qu'aux caresses et à
la couchette. Je le lui ai dit. il
a répondu que je suis toujours
belle, et que c'est pour ça qu'il
ne me fait jamais de compli-
ments. Donnez-moi un conseil
pour que ça finisse, cette vie-là.
Je n'ai pas d'enfants et j'aime-
rais en avoir. Peut-être que ça
-hangerait notre nid d'amour
qui est à se briser.

NOIRE AUX YEUX
BLEUS

Vous êtes deux enfants qui
jovez à veus faire du mai. Au
lieu de construire votre amour,
vous le démolissez à coup d'in-

 

durer ! 11 va falloir repenser
votre vie à tous les deux. Cem-
prendre qu'à ce petit jeu de la
vérité et du flirt, veus allez bri-
ser votre jeune ménage. Au lieu
de rêver de romances extra-
conjugales, essayez de veus

 

Pour être toujours dans le ton
C'es* à la m-riée de donner signe de vie à ses amis el à ceux
de son mari
voyage de noces, ils s'attendent à recevoir un
du moins une visite par téléphone. La jeune mariée

  

 

Même s'ils savent qu'elle est de retour de son
vitation ou
ien avisée

Le Refuge sentimental,

| ass Mme Janette Bertrand,

Le Petit Journal,

Mme Janette Bertrand s'excuse de 1e pouvoir répon-
dre à toutes les lettres; le courrier est ss volumineux qu'un

rs

LE MARIAGE, UN
fidélités, d'intentiens, de fran
chise excessive. Ça ne peut plus | ART, UNE SCIENCE ? |

Les deux à la fois, et c’est pourquoi, |

seuf si on ent
l'Amour, les gens mariés et les fiancée
ont besoin d'un guide complet où
trouver réponse à toutes leurs ques-

tions. Liser l'ouvrage du Dr Ven de.
Velde

mieux comprendre peur misux le poste.
veus aimer, Et utilisez tous les de 300 ‘pages
deux vos efferts à veus aimer, 222 est, rue

ne tarde pas a donner de

 

# Moi aussi, jai un trouble
d'amour comme tant d'autres et
fespère le resoudre bientôt
Jai 18 ans. et je suis fiancée à
Un garçon de 20 ans. Ça [ait
quatre ans que nous nous fré-
quentons et un
sommes tiancés
donnée à lui et Jel': 3
si dit m'iumer. Il est parti tra-
vailler en dehors de la ville de
puis sept muis, il m'éerit tou
Jours, il dit qu'iH m'aime. Mais
li est sorti avec une autre, il
me dit qu'il l'aime également

 

|

1

muis qu'il me préfère à elle.
Pourtant il lui écrit aussi et lui
dit des mots d'amour. J'espère
que vous allez m'aider, je crois
devenir folle

UNE QUI ESPERE QU'IL
REVIENDRA A FLLE

Même s’il revenait, ce garçon
ne vous fer un bon mari.
Pourquoi ? I] est fatigué de
vous at, grands dieux ! remer-
ciez le Ciel de vous en aperce-
voir avant le mariage ! Brisez
vos fiançailles, vous rencontre-
rez enfin le grand amour. Et,
attention, cette douleur à l‘in-
rieur, cette boule s la gor-

ge, ce n'est pas le mal d'amour
mais l'orgueil qui souffre. …

|

 

   

(suite à ln page suivante)
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“LE MARIAGE PARFAIT". Par
$3.98 volume illustré

— Mbreiele MENARD,

ses nouvelles aux amis

 

Vient de paraître
aux Editions de l'Homme
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écrit por lauteur de

‘’Qu'est-ce qu'une femme!

et "Qu'est-ce qu'un homme!

-- Écrit por un médecin de

chez nous, pour les gens de
chez nous, votre volume mé-
rite une large diffusion. Non
seulement il préviendro de
nombreuses déviations sexuel
les, obsessions, querelles de

ménage, séparations, infidé
lités, etc, mais surtout, il au

ra aidé un plus grond nom
bre de conjoints à vivre heu
reux en ménoge.

Guy Poisson, p.s.s.l.Th.
DDC.

En vente partout
à #1.00

ou i l'Agence de Distribution
Populaire,

1130 est, rue Legauchetière,
Moniré LA. 3-1182
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. La chance ne m'a jamais souri. Malgré tout,
je conserve un bon moral, un espoir inébranlable
de rencontrer un jour l'âme soeur qui, comme
moi, désire aimer et être aimée. Ce monsieur
célibataire ou veuf, je le voudrais âgé de 45 à
respecler une femme, ayant une belle éducation.
80 ans, de Québec ou de Montréal, capable de
une bonne instruction et un emnioi stable. Je
le concois avec un caractére bon, généreur,
sympathique et surlout compréhensif. Quant a
moi, on me classe dans la catégorie des petites
femmes, 5’ 2", je pèse 105 livres (j'ai toujours

Madame,
A min tour de venir chercher quelque amitié

Je suis célibataire, infirme d'une jambe des
suiles de la polio. Agée de 35 ans, cheveur châ-
tains, je mesure 5° 3el pése 130 livres. Je suis
catholique, honnête, sérieuse et franche, el mes
distractions sont la lecture, la musique, la télé-
vision. Dans mes moments de loisirs, j'aime
beaucoup les travaur manuels de couture. bro-
derie el tricot. Je désire rencontrer un compna-
gnon de vie, bien éduqué, compréhensif el tendre
Un homme de coeur et de tête, qu'il soit profes-
sionnel où qu'il ait une situation siable qui lu:

Madame.
Je sus un veuf de 15 ans au teint brun et aux

weur bruns. et! mesurant 55°. Je ne perds pas
confiance en l'avenir, car j'ai une charmante
pente fille Jr + so bonne situation Je ne bois ns
— sauf en société ‘t modérément. J'aime les
quilles. la TV. le hurkey et la pêvhe. Je suis
plutôt timide el je sors peu. J'aimerais corres
pondre avec une personne qui saurait apprécier

1 rie tranquille et. parfois, les bonnes réunions
familiales.

MONTRE ALAIS

Madame.
Je vous écris à mon four, J'espère ne pas

être décue Je suis âgée de 24 ans el jo mesure
5° 5°. Je ne parais pas mon âge, on me croit
beaucoup plus jeune. Je suis catholique. Je n'ai
guere d'instruction Je demeure à la maison pour
prendre soin de mu mere malade et m'occuper
de mes nombreur frères et soeurs. Je désire
connaitre un bon garcon au coeur d'or, âgé de
23 a 28 ans, grandeur 5' 8” à 6 pieds. Catholique.
canadien-français, propre, sobre, avec un emplus
stable. S'il se trouve encore des jeunes hommes
de coeur. sérieur, honnêtes, qui savent respecter
une jeune fille et penser sérieusement à l'avenir.
qu'ils m'écrivent en joignant leur photo. Réponse
assurée, si on m'entroie une photo.

PETITE FEE DES ETOILES

Madame.
Je suis veuve, près de la quarantaine. J'ai

les yeur bleus et les cheveur bruns .. seul mou
coiffeur sait qu'il en a des gris, De taille moyen-
ne, je suis assez Hien tournée. Optimiste, je suis
affectucuse, sympathique et bienveillante, sincère.
honnête et trés loyale. Dans mon milieu, je suis
appréciée et on recherche ma compagnie. H y
a bien quelques ‘petits lutins’ dans les cadres
de ma personnalité, mais “si peu’. Je laisse a
d'autres le soin de les découvrir. Je possède une
bonne instruction, j'aime la musique, la lecture.
les voyages. J'ai eu une erpérience maritale très

Madame,
Je suis veuf depuis deur ans. J'ai eu une très

bonne épouse mais Dieu est venu me la ravir
dans la fleur de l'âge. Il me semble que je pour-
rais réorganiser ma vie avec une fille de mon
âge qui posséderait, bien entendu, des qualités
qui iraient avec les miennes. Catholique, distin-
guée, bon caractère, qui saurait accepter les
épreuves de la vie en souriant, même si c'est
difficile parfois, capable de tenir maison avec

t. Je suis certain que celle-là sera une femme
eureuse. Je sais aimer, car j'ai déjà aimé, et

Madame,
Je suis une jeune fille de 28 ans. Mes yeur sont

bleus, mes cheveur châtains, je mesure 5' 5" et
pèse 110 livres. Employée de bureau, je possède
wne bonne éducation et une bonne instruction.
J'aime tout ce qui est beau, musique, théâtre,
lecture, cinémaéme, et Les sportsenséque
personnalité sympathique, el suis nature
calme et affeciueuse. Alors, messieurs de 28 à
35 ans, n'hésites see à m'écrire: je serai he.
reuse de correspondre avec vous qui avez posi-

Magn: 5° 8" el pèse 140 livres‘ai 32 ans, je mesure 5’ 6" el pès .
Je suis blonde.aux yeux bruns, et l'on me dit
jolie. Je suis gaie, honnête, et je saurai me mon-
trer compréhensive. Ceur qui jouissent de mon
affection ne s'en plaignent pas. Sans être une
grande sportive, j'adore la vie au grand air, le

tinage, le ski et les longues pro 3 en
tver. L'été, mes préférences vont à la natation,

ax ski el autres plaisirs nautiques. J'aime aussi
le théâtre, le cinéma, la lecture, la TV. Toutes
les musiques me plaisent sauf, peut-être, le biz
Je suis mon métier taire. J'adore jaire

JANETTE BERTRAND
eu un faible pour les hommes grands). Brunette
aux yeur noirs, j'ai une apparence très jeune,
même a j'ai dépassé le cap de la quarantaine.
J'ni reçu une belle éducation et une bonne ins-
truction. De nature gaie, j'aime les belles choses,
la lecture, la musique, la danse à l'occasion. Je
erois posséder (soit dit sans vantardise) de belles
qualités morales, pouvant compenser un léger

handicap, ainsi qu'un coeur prêt à rendre heureux

celui que la Providence voudra bien placer sur
mon chemin.

DIANE DE QUEBEC

permeltra de faire vivre convenablement sa
famille, qu'il soit sobre et honnête à tout point
de vue, Quant à son âge, étant donné que je suis
assez séricuse, je crois que je m'entendrais bien
avec quelqu'un de 35 à 50 ans. Etant catholique
moi-même, j'aimerais qu'il ait de fories convic-
tions religieuses. Aussi, je préférerais qu'il
demeure à Montréal ou dans la banlieue el qu'il

ne souffre pas d'ipfirmité aux jambes comme

mot. Enfin j'apprécierais beaucoup une photo

de la part de ceux qui m'écrironi.
CONFIANTE POUR L'AVENIR

Les correspondants de l'Agence sont soumis
à de nouvelles exigences ... On ne pourra dé-
sormais accepter que les lettres de célibataires
des deux sexes âges de plus de 21 ans, et celles
des veufs et veuves de moins de 50 ans.

Un tri sera fait chaque mois, et sept lettres
seront publiées chag<e semaine. Les autres
seront brûlées. AUCUNE lettre ne sera gardée
“ls d'un mois. Si, après quelques sem
vous constatez que votre lettre n°
subliée. rien ne vous empêche d'écrire à nou-
ve-< L'adresse de l'Agence est toujours la
même :

    

Agence matrimoniale de Janette Bertrand,

Le Petit Journal,

| Montréal9.

Ne demandez pas qu'on vos envoie les noms
2} adresses des correspondants dont les lettres
ront publiées. Madame Bertrand se chargera
de faire parvenir vos lettres aux personnes de
votre choix, si vous mentionnez leur pseudo-
nvme. Si la personne à qui vous écrivez est
terescée à vous connaître, elle vous écrira

“te même.

N ENVO“EZ PAS D'ARGENT.

—
 

Levrene. J'ai cinq enfants, de 5 à 15 ns. Du
point de vue pécuniaire, ceur-ci ne seraient pas
un fardeau pour un père éventuel. Ce que je
voudrais d'un compagnon : qu'il soit honnête.
franc. sobre, religicuz (pas bigot), apie au
“dialogue”. Qu'il possède une bonne situation et
quelque argent. J'acceplerais un célibataire ou
un veuf de 40 à 55 ans, même s'il avait des
enfants. Ma vie présente, mes antécédents .. et
les siens, ainsi que de l'amour et de la bonne
volonté de part et d'autre seraient, je crois,
yaranls de notre bonheur futur.

ECLIPSE ET PLEIN SOLEIL

jt fait d'énormes sacrifices: je les ai faits pour
I~ loire de Dien. el je sie aw'll = ~i own durant
le reste de mes jours. Mesdemoiselles, si vous
pensez pouvoir me comprendre et que vous
«croyez répondre à mes ndes, écrivez-moi.
Je vous promets de vous répondre. Je m'intéresse
à tout, en particulier à presque tous les sports.
J'aime aussi la correspondance. J'ai 39 ans.
assez belle apparence, je mesure S‘ 8‘, pèse 160
livres et j'ai une très bonne situation. Qui que
vous soyez, j'ai bien hâle de vous lire.

A. B.

tion stable ou profession et qui êtes compréhensif,
cupable de comprendre une jeune fille qui, dans
le passé. a fait un début de tuberculose, mais est
maintenant guérie. J'ai repris le travail et tout
va bien, mais trop de gens onl peur de cette
maladie. On en guérit, croyez-moi Sachez, mes-

sieurs, que celui qui acceptera de venir combler

ma solitude ne le regrettera pas. J'espère malgré

tout

GENEVIEVE

la cuisine el mijoter des petits plats, e! je mis
bonne coulurière. Je vis chez mes parents, qui
me comblent. Hélas! ma vie insouciante me
semble bien vide, parfois, sans un compagnon
pour qui me dévouer. Je le voudrais grand :
§ 10° ou 6 pieds: blond, brun, ou peut-être
grisonnant. Entre 35 et 40 ans, pesant de 180 à
210 livres. Il sera honnête, travailleur, nanti d'une
bonne éducation, et un peu sportif. Son métier
n'a aucune importance, pouruu que, luf, il en suit
satisfait. Où est-il, celui qui voudra bien être
mon soutien moral et physique ?

UIS-JE EXIGEANTE ?

 

 

Le refuge sentimental — suite
# Je suis une femme âgée de
34 ans et j'ai trois enfants d'âge
scolaire. Je désire me faire cor-
riger le nez. Trouvez-vous qu'à
mon Age je suis trop vieille ?
J'ai pris du travail le soir dans
cette intention et j'ai mainte-
nant la somme nécessaire. Je
me demande si, à mon âge, les
risques sont plus grands que
chez une toute jeune fille. Je
voudrais aussi me permettre un
petit mensonge, si je me fais
opérer : une petite chute ou un
autre accident semblable peur
motiver l'opération. Ai-je tort ?

JE NE SUIS PAS
VIEILLE

Si votre nez vous denne un
complexe, n'hésitez pas; c'est
peu souffrant et, d'ailleurs, ne
doit-on pas souffrir un peu pour
être bell ? A votre place, je

 

  

  
pas que vous aver un

nouveau nez. Allez-y et faites
confiance à votre médecin, il est
excellent.

un |
* Je suis sorti avec une fille
et, au bout d'un un de fréquen-
tations. elle m'a entrainé à faire
l'acte conjugal en s'exposant
légèrement vêtue. Cela à duré
18 mois. el finalement je l'ai
laissée. Maintenant, j'ai 23 ans.
Je fréquente une jeune filie de
20 ans depuis quinze mois et je
ne l'ai jomais séduite. Grover.
vous que c'est parce que je l'ai-
me” On doit se marier l'été
rochain: dois-je lui déclarer
es actes que j'ai déja faits ?
Merci à l'avance

CHARLES
Ne vous mariez pas si vous

n'êtes pas sûr de votre amour.
Le mariage c'est pour 50 ans
à venir, c'est sérieux. Et, je
vous en prie, ne vous confessez
pas à votre amie, vous ne pour-
riez que la faire souffrir. Votre
passé ne regarde que vous, son
passé ne regarde qu'elle.

  

# Pourriez-vous me renseigner
sur une question qui me laisse
confuse © Ma fille de 22 ans.
qui paye sa pension depuis près
de quatre ans. se marie hientôt
Je ne suis ni pauvre ni riche.
la réception se fera à la maison
Qui doit défrayer les dépenses
de la réception 7 On me dit
qu'une fille qui est i sa pension
doit payer la réception Mon
mari et moi ne nous entendons
pas sur ce point. Pouvez-vous
nous éctairer ?

QUI VEUT FAIRE LES
CHOSES COMME IL FAUT

Les parents sont généralement
très heureux d'offrir la récep-
tion à leur fille, qu'elle paie
pansion ou non.

# J'ai fréquenté pendant 5 ans
un étudiant. Il a tout fait pour
que je l'aime. Aujourd'hui. je
l'adore. Lui ne m'aime plus et

parler, car, dès qu’il saura que
Je suis au courant, tout sera fini
entre nous et je ne veux pas le
perdre. Que faire ?

COEUR BRISE

Il fout accepter de ne plus le
revoir, puisqu'il ne veus aime
plus, puisqu'il ne veus revoit
que par pitié. Ayez de l'amour.
propre, eubliez-le. Vous trouvs-
rez très vite un homme qui veus
aimera et que vous aimerez.

* Une lille âgée de 28 ans a-t-
elle le droit de faire payer un
Barçon qui l'a fréquentée pen-
dant deux ans, qui l'a rendue
enceinte puis quil'a laissée là?
Voulez-vous me dire si elle peut
voir un avocat pour se faire
payer ?

UNE REPONSE EST
ATTENDUE

Si cette jeune fille peut apper-
ter au tribunal des preuves de
la paternité du garçon, ell
le poursuivre en justice.
un avocat.

  

Tampax...
quel Soulagement!
Grice i Tampax, rien ne vous re-

dit que nous ne sommes pas tient d'aller où vous voulez; rien
faits pour aller ensemble. Il re-
vient lorsque je le supplie de
venir, il m'embrasse parce que
je pleure. En partant, if me dit
qu'il reviendra. et il vient le
vendredi et le samedi.

Depuis un un, ii n'est pas
venu le dimanche soir sous pré-
texte qu'il étudie. Un soir, je

i suivi: il est alors allé cher-
cher une fille, puis ils ont passé

  

la soirée au grill. Ça fait plu- millions de jeunes fil-
sieurs fois que je le suis, et c'est les comme vous aient
toujours la même fille. Je les ai
vus s'embrasser. se caresser.

Maintenant. il n'est pas venu de-_ hygiénique interne
puis un mois. J'ai écrit, il ré- de Tampax. Il y a

ne vous gêne plus!

Vous êtes aussi à l’aise en vélo
qu'à cheval, aux quilles ou au
tennis. Pas d'échauffaison ni d'ir-
ritation avec Tampax. A vrai dire,
vous ne le sentez même pas lors-
qu'il ¢st en place!

Il est donc tout naturel que des

NI CEINTURES

adopté la protection | EPINGLES
MI BANDES

1 00C4R

pond qu'il a beaucoup d'études. coute la diffétence au monde dans
Toujours des mensonges. alors|
que je sais tout. Je n'ose lui en

HÔPITAL
VILLA-MARIA
6027, AV. DE LORIMIER

coin Bellechasse, RA. 9-4351

CONSULTATIONS

© MEDECINE :
de lundi ou samedi de 10 à. à mitt

* CHIRURGIE:
du lundi au samedi de 1 à 2 à. pm.

* GYNECOLOGIE :
le mercrodi matin de 10 b. à midé
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ce petit paquet de Tampax.

Contrairement aux ‘autres mé-
thodes™, il est facile de se débar-
rasser de Tampax. Grice i son
étui-applicateur hygiénique, on
l'incroduit et on en change aisé-
ment. Tampax élimine même
l'odeur.

Entrez dans la ronde: adoptez
Tampax, vous en serez enchantée.
Tampax est disponible en trois
degrés d'absorption (Régulier,
Supet, Junior) partout où l'on
vend des produits de ce genre.
Canadian

TAMP Corporation Limited
Barrie, Ontario
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63 En 1888, lors de l'ouverture tempétueuse du ‘’Moulin-
Rouge" que nous avons contée, la géographie sensuelle
de Paris, tout en restant inséparable des quartiers de
l'est, s'était franchement orientée vers le nord, vers
Montmartre, abandonnant la Courtille, Belleville et
Ménilmontant.

C'étaient le “Café du rat mort”, le “Bal du. Moulin
de la galette”, l'Auberge du clou’, averne Trudaine,
le ‘‘Mirliton" de Bruant, le “Bal de 1'Elysée-Montmar-
tre”, le “Chat-Noir'" de Rodolphe is, le ‘Divan
japonais” et le “Café de la place Blanche”. ouvert en

me temps que le ‘“Moulin-Rouge, qui drainaient
la clientèle.

Le Montmartre de l'époque

Ce Montmartre est difficile à imaginer. Il y avait
une laiterie. rue Corton; le “Lapin agile” était sou-
vent le témoin de sombres batailles d’apaches qui

rappelaient le temps du ‘Cabaret des assassins”, sa

précédente appellation: le maquis s’étalait comme

une plaie de la rue de Tourlaque à la rue Girardin et,

comme dira Bruant, on ne ‘’sacrécoeurait sur la Butte
déserte” que depuis peu de temps, la première pierre

de cette Byzance charcutière n'ayant été posée que
quatorze ans plus tôt. Quant à l'emplacement actuel
u Gaumont, place Clichy, il était occupé par les adora-

bles jardins impressionnistes du père Forest.

Mais bientôt le ‘’Moulin-Rouge” allait l'emporter
sur ses concurrents pour la violence épicée de ses
attractions. Dans le monde entier, en quelques années.
le ‘Moulin-Rouge”’ et ses petites femmes symbolisé-
rent la vie parisienne, et l'orgie sardanapalesque et
babylonienne, dans l'imagination des provinciaux en
proie au cant local et voyageurs ennuyés venus des
pass pudibonds.

"L'Elysée-Montmartre’’, vidé en coup de maitre
par Zidler de ses danseuses, de Valentin le Désossé
et de son chef d'orchestre, tenta de réagir. I! recourut
à la publicité. que l'on n'appelait encore que la réela-
me.

“L'Elysée-Montmartre’ est le bal le plus chouette

de Paris” ‘sie!.

Mais. bientôt, la lutte devint désespérée.

Elle se baladait avec un bouc

Zidler avait une manière de génie. Ami des artistes
qu'il traitait largement. il commandait en 1891, à Tou*
louse-Lautrec, la première affiche du peintre pour le
*Moulin-Rouge’’ où Lautrec mettait en scène la Gou-
lue. Ce n’était évidemment pas cette commande qui
allait déterminer le succès, mais l'instinet de Zidler
ne l'avait pas trompé et il était en train d'assurer
l'avenir mythique du ‘’Moulin-Rouge’’, sans trop s'en
douter, bien sûr.

La Goulue. elle. devenait une superbe étoile. cras-
seuse et mal embouchée Grasse. glanche. moulée dans
sa robe noire, elle traversait la foule du “Moulin”
impassible, promenant avec insolence sur les beaux
messieurs concupiscents et un peu fanés son regard
fauve de fille de proie.

Elle se conduisait en vedette, comme nous dirions.
Elle cireulait dans Montmartre avec un bouc en laisse,
par froid mépris pour les hommes. Elle amenait celte

te odieuse aux répétitions du quadrille, Elle affichait
sa liaison — parmi bien d'autres — avec la Môme
Montmartre qu'elle avait tirée de ‘l'Elysée-Montmar-
tre”.

Bref. un permanent scandale environnait la jeune
femme de sa lueur louche.

Des reines nouvelles étaient nées

Et, coup sur coup, Zidler engageait Jane Avril et
Yvette Guilbert. La Goulue, Jane Avril, Yvette Guit-
bert : un brelan de reines était constitué.

Jane Avril était toute différente.

La Goulue était l'animatrice du quadrille: Jane
Avril en fut la soliste admirable, improvisant de mer
veilleux pas de côté, vertigineux, interrompus de pas
tourbillonnants. C'était une orchidée sans venin, un
merveilleux iris sorti de la décoration florale de l'épo-
que. De ce tourbillon coloré émergeait un petit visage
pâle et nerveux de vierge préraphaélite tout de même
un peu trop maquillée, et quand Jane Avril quittait
le Moulin, chapeautée de plumes et gantée de noir,
la gentry se demandaitsi elle n'allait pas l'admettre !

Fine rousse souffreteuse, mince et déliée, ployant
son corps de liane jusqu'à éventer du dos le parquet
poussiéreux, douce, elle tenait pudiquement son ‘“pa-
quet de linges’ au moment où, d’une jambe redressée
et agitée, elle battait la cadence sur les airs de ‘’la
Vie parisienne”,

Comment expliquer la présence de cette demi-ingé-
nue, si artiste, si ‘’bohème de Murger'’, dans ce cara-
vansérail dont la brutalité expliquait le succès par le
recours aux plus bas instincts ? C'est que Jane était
folle de danse, folle à en mourir de ne pas danse.

Elle n'était pas verlueuse: mais elle n’était pas
non plus. comme ses soeurs d'attelage, une beauté
tarifée. Elle dira Ingénument dans ses ‘Souvenirs’,

bliés dans Paris-Midi en 1933: “Par ailleurs. je
us vraiment très aimée. J'ai aimé, moi aussi, chaque
fois différemment. À ce titre, j'espère qu'il me sera
beaucoup pardonné.”*

Entre autres, elle avait été la maîtresse d'un prince
impérial qui lui proposa même de mourir avec elle.
Proposition qu’elle déclina !

Charles Zidier lui demanda aussitôt de participer
au quadrille naturaliste. Elle accepta. mais ne voulut
pas être rémunérée. Comme Valentin le Désossé, Jane
Avril ne deviendra danseuse professionnelle que plus
tard. Et elle avouera non moins naïvement que, lors-
qu'elle fut payée pour danser, elle “n’y trouvait plus
son plaisir accoutumé’’. Alors, elle se vengeait à corps
et coeur perdus dans les valses désintéressées, sur les
flonflons de Métra, de Strauss et de Waldteufel.

Lautrec. qui devenait le peintre officiel du ‘’Mou-
lin”, l'adora. Elle allait déjeuner en petite camarade
avec le nabot, chez le père Laihuile, où elle trempait
son bec rose dans le saint-nicolas de bourgueil dela
maison. Le dimanche, elle filait à la campagne: Bou-
gival, Rueil, Croissy, Chatou, Saint-Cucufa, la Gre-
nouillére . . . Renoir la peignit. Oh ! oui, elle fut aimée,
et non seulement par un prince ou par Lautrec, mais
aussi par le grand Wilking farceur, Alphonse Allais,
familier du ‘Chat-Noir’’. qui un soir lui déclara qu'il
voulait l'épouser et qui. comme elle refusait, la pour-
suivit avec un revolver rue Trudaine, moitié riant.
moitié pleurant. Jane Avril n'épousa pas Alphonse
Allals.

Elle avait des “privileges” av Moulin

Devenue vedette des “Folies-Bergere' et du “Jardin
de Paris” qui logeait derrière le défunt Palais de
l'Industrie. à l'emplacement de l'actuel Petit-Palais.
Jane Avril fuyait comme les hirondelles pour l'été à
l'étranger, mais elle revenait l'hiver au ‘’Moulin-Rou-
ge". L'orchestre la saluait par “Retour d'avril”, que
toute la salle reprenait en choeur.

Douce Jane Avril! Elle était bien différente du
troupeau de bêtes à plaisir. querelleur et animal, du
“Moulin'*. Zidler avait pour elle une tendresse pater
nelle. Il l'avait autorisée, seule, à porter des linges de
couleur. Au *’Moulin-Rouge”’. le blanc était de rigueur’
Les autres la jalousaient naturellement et faisaient
courir le bruit qu'elle était une ancienne institutrice ré-
voquée.

Un “Poil de carotte” féminin

“Or. dit-elle. je n'avais même pas le certificat
d'études primaires.” Zidler l'avait surnommée la Méli-
nite. Le surnom prit. mais Jane Avril ne l'accepta
jamais. Elle préférait celui, plus banal, de Jeanne la
Foile. Folle de vie, d'amour, de danse : une fauvette

Cultivée. malgré ses débuts difficiles, née à Paris
en juin 1868 d'une mere parisienne galante et d'un
marquis italien, Luigi de Font, cette jolie rousse avait
éte une sorte de ‘Poil de carolte” féminin, victime
d'une mère catastrophique. enfermée par les soins de
celle-ci dans un asile, la fosse aux serpents du grand
psychiatre Charcot.

Enfuie à 17 ans alors qu’elle en paraissait 14, re-
cueillie par des filles publiques encasernées, elle avait
bientôt gagné le ‘’Bul Bullier” en haut du boulevard
Saint-Michel, où elle avail trouvé son premier surnom.
“Fil de soie’’, en même temps que son premier amant
Le "Bal Bullier’ n'était pas loin de la "Closserie des
lilas”, ni du ‘’Vachette” au coin du boulevard Saint-
Michel et du jeune boulevard Saint-Germain. établis-
sement aujourd'hui remplacé par une banque. Elle
fit ainsi la connaissance de Morcas. du bon Paul Fort.
de Mallarmé. de Verlaine, d'Oscar Wilde et mime
de Barres, qu'elle n'uimait guère.

En somme, une petite existentialiste !

Jane Avril au ‘Moulin-Rouge’,_ surnommée plus
tard ‘Petite secousse”, c'est la fraicheur d’une inno-
cence relative dans la boue. Et si elle mena sa vie
d'amant en amant, ce fut toujours avec une certaine
ingénuité. Je connais peu de traits aussi émouvants

que ce lout petit portrait «de Jane Avril, trente ans
plus tard, en 1953 : une vieille dame mince,distinguée.
au regard doux, qui tricolait chez elle, les cheveux

blancs. Mais la nuit, elle révait encore qu'elle dan:ait

(À suivre)

 

 

 

Voilà ce qu'était le ‘’Moulin-Rouge’’ en 1889.
Ses grandes ailes tournailent lentement au-dessus
d'une terrasse à balcon, bordée d'une bâtisse
gothique (à gauche} et d'un chalet normand

{à droite).

La plus aimée 7

Un prince
demanda a

JANE
AVRIL
de mourir
avec lui

OULIN ROUGE |
OULIN ROUGE BAL.
LA GoULUE .

—

 

C'est en 189) que Zidler commanda & Toulouse
Lautrec la premiere aftiche pour le “Moulin-
Rouge’. Elle mettait on vedette la Geulue et

Valentin le Désossé.

 

+0.

Nal n'était plus doué pour conter l'épopée canaille et

voluptueuse du célèbre quadrille du Muulin-Rouge que le bio-
graphe de Zola et auteur du Commandant Watrin, Armand

Lanoux. Sous sa plume, c'est toute la tournée des grands-dues
qui revit. Les articles de M. Lanoux sont illustrés de reprodue-

  
tions des affiches du gnome génial Toulouse-Lautrec.

Voici le cinquième d'une série de neuf articles. 
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un NOM réputé
auquel on dit OUI

 

De même que Rome ne se fit pas en un jour, il faut du temps

pour établir solidement une réputation. Il y a cent ans.

FAWCETT commençait à se faire un ‘“nom’’ au pays. Aujour-

d'hui FAWCETT est synonyme d'excellence. Depuis un

siècle, FAWCETT fabrique des fournaises d'acier extra-épais
et extra-lourd qui, en plus de la solidité, assure la durabilité
et le degré désiré de chaleur soutenue, quel que soit le com-
bustible utilisé : huile, gaz, charbon ou bois. De plus, le poids

des fournaises FAWCETT élimine l'agaçante vibration. Pour

Enamel & Heating Products Limited, $875 rue Meilleur - Montréal
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ASSORTIMENT COMPLET D'APPAREILS POUR LE CONFORT OU FOYER

 

  

    
épargner jusqu'à 15.7% sur vos comptes de chauffage, pour
vous assurer un service sans ennui bien longtemps après

l'expiration de la garantie de 10 ans, fiez-vous à FAWCETT

qui entend célébrer dans un siècle son deuxième centenaire

de service inégalé. FAWCETT, dont les appareils automati-

ques portent le sceau d'approbation de la CSA. est un nom

qui allie le progrès aux qualités traditionnelles: travail de

qualité artisanale et emploi des meilleurs matériaux disponi-

bles. Exigez FAWCETT .…. . un NOM réputé auquel on dit QUI.
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L'affection du dompteur
rend les fauves jaloux

André et Maya Mercier sont de grands amis
des fauves. Ils en ont élevé plusieurs dans leur
appartement. Un jour, l’un de ces animaux, un
lionceau nommé Bimbo, leur avait été livré à
l'âge de deux mois, Il était arrivé dans un
état de fureur, ne se laissant pas approcher.
Ses maîtres ne savaient quel parti prendre
lorsque la chienne danoise de la maison,
Kabé. s'approcha. l'allure décidée.

Aulieu la bagarre que l'on appréhendait. ce
fut la paix immédiate. Le lionceau se coucha aux
pieds de la chienne et, de ce moment, ne cessa
plus de lui obéir Longtemps. ses maîtres ne pu-
rent rien obtenir de lui si Kobé n'étail pas pré-
sente.

Quand Bimbo devint adulte, il fallut le donner
au zoo. I\ dévorait 22 livres de viande par jour.
Mais la tristesse du fauve devint telle qu'il cessa
de s'alimenter. Seules de (réquentes visites de son
amie la chienne parvenaient à lui remonter le
mora Mercier les jaissait parfois seuls pour quel-
ques heures. Mais il n'aimait pas le comporte-
ment de la panthère qui occupait la cage voisine
de celle de son lion, Chaque fois qu'elle voyait
arriver la chienne danoise. elle faisait des bonds
ierrifiants. Or la panthère est grande dévoreuse
de chiens |

Elle obtint ce qu'elle voulait
Mais un jour que !a grille de séparation entre

es deux cages avait été mal fermée. la panthère
reussit à s'inlroduire chez ses voisins. On retrou-
“a le- trois animaux endormis. enlacés. la pan-

 

es fauves ont leurs étranges zmitiés. . tout
comme ils ont leurs crises de jalousie, leur

inst'net de vengeance.

thère avait obtenu ce qu'elle voulait . . . et que le
nommes avaient pris pour de ia férocite : para
£er l'amitié du lion et de la chienne.

Ces bêtes que l'on dit sauvages n'ignorent donc
ni ia vengeance, ni la reconnaissance, ni l'amitié.
Ces sentiments, que nous nous imaginons êvre si
humains, ils peuvent aller très loin: ju. qu’à tra
hir sa propre espèce au nom de l'affection portée
à un humain: jusqu’à la jalousie mortelle.

Une dompteuse italienne préférait entre lous
ses animaux un énorme tigre de Russie, qui lui
vouait une tendresse indéfectible. Un soir, se.
bêtes étaient nerveuses. Elle fai-ait travaitier
l’une d'elles sur le tabouret. tournant le dos aux
autres. Elle ne s'aperçut pas que l’un des fauve :
se ruait sur elle. Au rugissement de douleur qui
la fit se retourner. elle vit seulement que son tigre
de Russie s'était jelé sur la bête écra ée à ses
pieds. Entre la vie de son semblable et celle de
sa maîtresse, il n'avait pas hésité ….

Victime de la jalousie
Cette affection exclusive, le superbe animal

allait la payer de sa vie. Les autres tigres étaient
jaloux de la préférence que la dompteuse lui ac-
cordait. Ils se mirent à le haïr.

Et un soir, dans l'étroit couloir qui mène de
la cage d'exercices aux abris nocturnes, le ligre
qui suivait le préféré lui brisa l'échine d'un terri-
ble coup de patte assené surprise. Quand la
dompteuse iniervint, il était trop tard.

Le spectacle qui lui apparut était doublement
terrifiant. Son ami mourait. mais il brûlait ses
dernières forces dans une terrible colère qui la
visait, elle. Visiblement, il lui reprochait de ne pas
l'avoir préservé et sauvé, comme il l'avait fait
quelques semaines auparavant. Mourant pour elle,
xa le, il avait l'impression de mourir pour
rien...  

 
Spaghetti, ‘entilles, orge, etc.

Des tableaux ‘à croquer”
Nous sous proposons aujourd'hui un hobby

très amusant: if s'agit de confectionner des
tableaux en utilisant des graines où des pois
séchés +spaghetti. lentilles, limas, orge. etc.)
comme sil n'était question que de tuiles eu
mosaïques. Vous pourrez reproduire aussi
bien une nature morte qu'un tableau oriental.

Utilisez un morceau de plywood vu de
“’masonite” comme canevas: tracez-y au cravon
ou à la craie le modèle que vous voulez dévu-
rer. Pour vous assurer du choix judicieux des
couleurs. vous pouvez v peindre le fond du
canevas dans les trintes désirées.

Vous collez les fèves directement sur I
buis en employant une colle à base de lait:
“il s'agit d'une fève de lima, pressez-la indi.
“iduellement : au contraire, vous utilisez de
t,"< petits grai versez-en plusieurs sus la
icfure enduite dv colle. Quand le tout sera

er, enlevez l'excélent. Avec un peu d'entrai-
nement, vous obtiendrez de trés beaux résul-
tats: certains artistes réussissent des choses
merveilleuses ave- des graines de cantaloups
au de cactus.

  

 

Vous pousez disposer les graines dans di-
verses positions. à plat, inclinées ou les unes
nar dessus les autres. Rerouvrez ensuite de
deux couches de laque. suivies de trois cou.
vhes de “shellac” clair, en laissant bien sécher
entre chaque upération .. .

 

Ici, un seigneur
oriental

s'anime seus
les doigts
de l'artiste.
Plus de
21 sortes

de graines ont
été utilisées
dans ce
tableau.
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L'artiste John Lennox a créé ov très beau
Kwan Yin en utilisant 59 grains différents.

 Une nature morte faite de grains de mais,
de haricots et de carvi séchés . ..

Les grains de toutes vertes imitent d'une façon
extraordinaire la mosaïque .. .
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‘’Pert’’ est- ,
elle à I'abri de ces En s'accusont mutuel-

bandits ? lement, les bandits ont tout

 

 
 

    
  

   

     

Parr - y

or Si “Pert” veut Evidem- Mais mon “Pert” a
vie! rester quelque ment, le ficier est l'oeil sur un

i A temps ici pour me devoir tout en or ! outre

(7 - tenir compagnie. m'appelle policier!    

    

  

souvent au

loin!

 
 

   

 

       

   
  

Ce film est très C'était alors Mes po- Retirée dans un

 

  

  

views! @ ou moins le triomphe rents m'en manoir, elle vit de ses

© ove ) ont déjà souvenirs, dit-on.
Moore. parlé.

 

 

  

ÿ Non. Un mé-
decin '

Mais la pauvre
est-elle heureuse,  
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Ça va. mais seulement s'il
n’y à pas trop
d'autos...

Je vais y voi,
mon petit.

>;

MONSIEUR ye )
+ aura

 SAINT-GALLON          
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Comment va
notre petit Demandez-le

lui. H est
dans la

chombre 22.

}
Je suis éveillé depuis

un bon bout de temps,
mois je ne peux croire à
ce qui m'arrive. Pincez-moi
que je soche que ie ne

rêve pas.
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C'est ce camion qui vous
a omené directement
ici. C'est
extraordinaire |

 

  

YOUPI | C'est
plus convain-

- C est un vrai
A & miracle ! Microbe,

4d dis-nous
comment fu es

;RTE3 J N
a x A He: |

    
   

 

Avec Ticou quand
il s est mis à pleuvoir.

J'ai vu un camion     
  

pe   

 

compas et

je me
dirigeois

vers l'ouest.

   
    

   

 

 

    
  

  
  

   

 

 

     
 

 

     

 

  

 

Ton FAMEUX .
Je me sentais fiévreux et à plat, Bébite que je suis content | Vous voyez
demi-conscient. Je me souviens mamon | ça ne prend pas grand chose pour
que les camionneurs avaient rendre un enfant heureux... juste un
hâte d'arriver pour manger petit miracle de temos en
des choussons aux temps {
pommes.

Se . À

Ÿ ifLEA LILI VUE 22 |
i { fA ye ,
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comment es: la petite bronchite, elle
Lemieux, Jules ? qu” +. Ble o “ire bien, Vora
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C'est Élisabeth qui

 

 

  

   

  

 

    

   

    

     

  

 

      

  
  

Ce n'est | À ma question : “Comment est Élisabeth ?“Il à

 

  

Jock Lemieux o-t-il dit    inquiète et je suis certain = u

" aveJack est quelque chose qui vous fait di Pose qu'il ON | répondu : “Bien”, moisil a

+ inquiet lui aussi. ‘ dontil AC a ojouté que de temps à autre, ___

 

    elle semble précccupée. Lo pluport des femmes ne

sont-elles pos préoc-
cupées ? |

 
 

= pata Avez-vous déjà Je me suis fait
Docteur van Bern, comment donc rencontré cette 9 on devoir

avez-vous su que Poula Larocque ; f de la voir 14

est lo femme de a
Commen:… comment

Jack ?Jack peut-il faire une Votre gendre est ou

telle chose fond un chic type,

à Elisabeth ? Mme Lamoureux.
Lindiscrétion, chez un

Jeune, ce n'est pos un
crime |

Jock lui-même me l'a
dit |

[|
a  
  

  
  

Voudra-1-elle 1 / 1 iroi
divorcer d'avec Jack7) Ça, ma chère Mme Lamoureux, Ayez confiance en moi! ll est très poredire

c'est mon prochain problème. Je important que vous vous feniez coite. Jock ne doit docteur,
— feroi tout en mon pouvoir pour la ur,s savoir que je vous go :

convaincre que le ba tout | que t d et merci

_ divorce s'impose.
encore une

Vv |
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a @ Le valet Justin Quik à quatre crochets pour y suspendre vos vêtements et un
porte-chaussures en métal. I! vous aidera à garde: votre chambre bien rangée.

Obtenez à © il une règle graduée de 6 pieds. Vous pourrez enregistrer votre taille et ia

. votre propre J ee. comparer avec celle de vos amis.
- : ©. Le valet Justin Quik est fait d'un robuste panneau, peinturé de couleurs vives.

VALBT Ÿ > & ll mesure 4 pieds de hauteur par 244 pieds de largeur.

Justin Q \ om OW + SEULEMENT 5200. Mais 1 vaut sûrement deux fois plus!
ae © Pour obtenir votre valet Justin Quik, demandez 3 maman

A “I 8 d'acheter du Nestié Quik®, votre breuvage au chocolst
; ‘ ; cz favori. Découpez le verre de n'importe quelle boite de

k C =]: = Nestlé Quik fac-similé raisonnable), ajoutez $3.00
Si i = on ada aa, Eelvosron dus et

*  NESTLÉ (CANADA) LTD.,
08,

] bn aie36 P.Q. Morgue Déposée |
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COMMENTE LES

FAFFS ET GESTES fe
De quoi demain
sera-t-il

Le monde que nos enfants
habiteront sera étrange et ma-
gnifique, si l'on en croit les
pronostics que nous rappor- 

teut les dépêches. En voici une
dizaine. que nous avons gla-
nées en une seule journée.

Henry C. Roberts, traducteur
et interprète de Nostradamus.
‘’astrologue et médecin français
1503-1566 1, auteur du fameux

recueil de pié-
dictions dit
“Centuries”,
prétend que
d'ici au solstice
d'été 1964, une
Américaine se
révélera com-
me étant l'éga-
le de ‘Cathori-
ne de Médicis.
reine de Fran-
ce” en ce qui
concerne l'in
fluence et aa

uissance politique. M. Roberts
révèle aussi que Nostradamus
a prédit que la “guerre froi-
de’ durera jusqu'en l'année
"998, alors que tous les habi-
tants de la planète devront
s'unir pour repousser une inva-
sion des habitants de la pla-
nète Mars

«“
Des experts, réunis en une

conférence d'Américains et
d'Européens pour discuter ae

   
?

[= uy

Av bercail
PARIS. — La ravissante JENNY
ASTRUC a quitté les studies
américains peur retreuver sen

pe dor Fellas Bunpive.procontsolles-Bergère a
des numéres à l'hôtel Trepica-
na, â Las Vea après quel

a quelques en:
ments tes studies rey.
weed. On ignore s'ils réeulte-
rent en des contrats, mais, en
attendant, les Porisions sent
bien contents de le revoir...

fait ?
stratégie spatiale, prévoient que
les baisers d'adieu entre les cou-
ples dont l'un des membres
quitte la Terre pour se rendie
en d'autres corps célestes, se-
ront interdits, de crainte de pro-
pager des microbes et aussi pour
empêcher la ‘’tempéralure émo
tive” de monter avant l'envoi de
l'appareil.

* & &

Les montres de l'avenir se-
ront des merveilles de précision.
Des ondes électroniques, ura
diées de Greenwich ‘ Angleterre»
seront captées par de minuscu-
les récepteurs qui agiront com-
me régulateurs autumatiques
des montres.

« « x

Certains spécialistes en agri-
culture estiment que dans dix
ans, des dindes d'un poids de
cenl livres seront en vente par-
tout.
“

Virginia Graham. spécialiste
en svins de heauté, annonce que
d'ici trois ans, les hommes se
teindront les cheveux autant
que les femmes.

“.
Le Dr Gyula Denes. théra-

peute en psychodrame (71, en
anglais, ‘’psychodrama thera-
pist””, annonce que les hommes
d'Amérique du Nord évolucnt
vers le type du mâle européen -
ils seront plus polis. plus tendres
envers les femmes, pus senli-
mentaux.

«+.
Un savant britannique cst cer-

tain qu'avant dix ans, ses collé
gues auront perfectionné un ro-
bot capable d'entretenir une
maison jusque dans les plus pe-
tits détails.

« +…

Les maisons de l'avenir se
ront littéralement cousues sur
place, en moins d'une heure.
sur le site de votre chuix.
d'après les ingénieurs à l'em-
poi d'une des plus grosses ia
briques de pièces d'assemblage
au monde.

x «a x

Les familles du futur ‘proche’
obtiendront leur lait de certains
herbages, des gosses de pois ct
des feuilles de chou, plutôl que
des vaches. Dans les lahora-
toires britanniques, on réussit
déjà à fabriquer du lait en ex-
trayant des protéines des feuil-
les vertes, auxquelles on ajoute

des vitamines, des seis mine-
raux et des gras végétaux. Le

seul problème qui demeure :
commient éliminer la saveur
légumes dans ce “lait”. l

«+

Mme Fred J. Tooze, prési-
derte de l'Union féminine et
chrétienne de la Tempérance.
est certaine que la prohibition
des alcools sera établie dans ie
monde entier, dans une dizaine.
d'années, ‘même si la plupart,
des gens nous appellent des pe-
tites vieilles portant des bon-|
nets de sorcière”.

Aviation
@ Une compagnie d'aviation de
Nice offre aux grand-mères de
recevoir le baptême de l'air
grâce à des vois spéciaux jus-
qu'à Paris. Mme Jeanne Car-
tenu, 86 ans, dont un petit-fils
est steward à bord d'un de ces
avions, a inauguré les nou-
veaux voyages avec deux ‘pe-
tites amies”: Geneviève Stein-
berg, 94 ans, et Alice Hirsch,
79 ans.

.at;    

 

SEA PALLING, Norfolk, Angleterre: devant les citoyens de ce village anglais au bord de la mer,
le dompteur NYOKA joue sur la pla

croire, quan

 

  

avec SIMBA, son lion âgé de quatre ans, exactement
comme un petit garçon jouerait avec son chat. Pourtant, ce félin, que ’’on aperçoit ci-haut
une altitude pâmée sous les chatouillements de son m , n’a pas la douceur que l’on pou

quelqu‘un d'autre s‘avise d'être trop famil:er avec lui. Il a failli dévorer un bellu    

 

récemment, qui avait voulu le taquiner. Simba et son dompteur Nyoka sont en ce moment des
acteurs dans une série d'aventures en pleine juigle, qu’irradie la télévision britannique, où les

rugissements dv “roi des animaux’ son aussi impressionnants qu'on le désire.

0008000000000 000000000000800000000000000000080008000000800000000000000

Re-our au sifflet. — Deux
fois en 48 heures. des avions
se sont heurtés en plein voi :
des Mirage-lII-C au-dessus de
Vesoul, un Viscount et un Da-
kota au-dessus d'Ankara. Les
statistiques font ressortir que
ces accidents sont de plus en
plus fréquents en raison de
l'encombrement du ciel. bientôt
comparable à celui des routes.
Si bien que l'on sera puut-être
obligé. déclare avec ironie un
pilote européen, de revenir au
règlement de circulalion aé-
rienne déposé par l'Aéro-Club
de France en 1910, qui pré-
voyait notamment : ‘“Tout na-
vire aérien qui se dispose à
en dépasser un autre doit d’a-
bord l'en avertir par un son de
sifflet. puis le passer à sa
droite à plus de 50 mètres ‘134
pieds) et, en hauteur, dans un
plan atmosphérique supérieur
de 50 mètres à celui dans le-
quel évolue le navire qu'il dé-
passe.”

oe
Spiritueux

® A Luton Angleterre), Flo-
rence Winifred Slough, demoi-
selle célibataire âgée de 6) ans,
a bu du gin jusqu'à mort, a
déclaré le verdict du coroner.
Une voisine a témoigné qu'après
le décès de Mile Slough. elle
avait aidé à sortir de la mai-
son de la défunte ‘‘vingt et un
gros sacs et cinq fois le con-
tenu de la baignoirede buu-
teilles de gin vides.

Utilisa lon pratique. — Les
policiers qui exécutent des raids
pour saisir de l'alcool illicite
dans la Caroline du Nord, dé-
clarent que des meubles pré-
cieux sont utilisés pour cacher
les facons de whisky de la va-
riété ‘’moonshine”*. Entre au-

   
 

tres, ils ont découvert dans une
commode du 17e siècle, évaluée
a $3,000. un compartiment se-
cret qui recélait 80 bouteilles
d’alcool. La seule instaliation
de cette cachette a dû coûter
pus de $600. lls ont aussi
trouvé des fauteuils datant des
premiers temps de la colonie. et
d'une grande valeur artistique.
dont on avait creusé les bras
et les dossiers afin d'y dissi-
muler des spiritueux. Il est
certain que les artisans et les
ébénistes qui façonnérent jadis.
avec patience et amour, ces
meubles précieux, ne se dou-
taient guère de l'usage qu'en fe-
raient certains de leurs descen-
ants.

Petit courrier
® La semaine dernière, l’un
des grands cinémas de Montréal
a refusé de me laisser entrer,
parce que j'a-
vais avec moi atRpm————

monpetit chien '
pékinois. Je æ
comprends que SEES
la censure vei; Z =>
le dans Votre ,
province, mais !
le film ne Je-
vait pas être
assez osé pour |et
exciter un petit Zpdomed
chien comune » ,
le mien? —
Manona  Muf-
filer, New York.

© M. le rédacteur : Une de-
moiselle Irma Ladouceur est
venue à mon bureau solliciter
le poste de secrétaire privée.
Elle est très jolie, mais ne con-
naît l'anglais, ne sait pas
prendre correctement une dic-
tée en français, ignore la stéuo-
graphie et s'est révélée incapa-

 

» Aussi délicieuses
ue

les Tablettes Phlipe fepatio dy Menthe,
faites avec l'un

b'e de taper à la machine à
écrire. Elle réclame ncan-
moins un salaire de 3150 par
semaine et m'affirme | avoir ob-
tenu chez son ancien patron,
qui est. si j'ai bien compris,
réalisateur a Radio-Canada.
Quand je lui ai demandé pour-
quoi, malgré pareille ignorance,
ce monsieur lui versait $150 par
semaine, elle s’est conteniée
d'ouvrir de grands yeux innu-
cents et de dire: "Vraiment.
je ne peux pas concevoir.” Je
n'y ai rien compris, mais Vous.
avec votre expérience des gens,
qu’en pensez-vous ? — Menloza
Lachaine, Montréal.
Cher M nloza Lachaine. —

J'en pense que vous non pius
n'avez pas la conception facile.

Enseignement
® A Wilhelmshaven ‘Allema-
gne', les écoles élémentaires
ont institué des leçons sur l'art
de téléphoner. afin que les en-
fants sachent, dés leur âge le
plus tendre, l'étiquette de la
conversation au bout du fil.

Belle sccasion! — A Ex-
mouth (Angleterre), des éco-
liers ont placé, dans le journal
local, cette petite annonce : **
vendre, belle maison de style
georgien.” La belle maison en
question est leur école.
Réacien à chaîne. — A Me-

riden ‘Connecticut’, le Board
of Education a eu des embête-
ments sérieux après avoir dé-
fendu aux jeunes filles des qua
tre high schools d'arborer des
bouquets de corsage aux dan-
ses scolaires avec de jeunes
garcons. Le Board a reçu d'a-
mères protestations et même
des menaces de poursuites ju-
diciaires de la part des 16
fleuristes de la ville.

à Saveur @ menthe sont

les plus
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Tous les films

que vous verrez

à l'antenne de

Radio-Canada

durant l'été

Les Epoux terribles
La architecte. garçon énergique et sérieux.

s'est épris d'une étudiante svmpathique vu

diable mais turbulente ! M l'a épousée. pou
s'apercevoir que, avec elle, la vie n'a rien de

monotone, L'incompréhension se glisse peu +

peu entre eux. On parle mème de séparation.
Au cours d'une rencontre dévisive. on < jette

ses quatre vérités à la tête. on <'injurie même.

pour tomber amoureusement dats les bras l’un

de l'autre. 10juillet.

 

Un palace froid dans lequei
une société riche et désveus rée
se livre «ans passion aux jeux
du hasard, de la danse. de la
conversation mondaine. du tir
au pistolet... Un inconnu qui
revient constamment vers une

jeune femme qu'il prétend ve.
connaître...

L'Année

dernière à

Marienbad
La femme rit. croit à un jeu.

Puis, prenant peur,elle se rai-
dit. Elle ne veut pas laisser «+
monde faux qui est le sien, sun
mari tendre mais distant. Le
préeent et le passé se confon-
dent. La tension augmente chez
les trois personnages. Cédant
enfin, la jeune femme accepte
de suivre l'inconnu... vers
l'amour ou la mort, (22 août.)  

La Priere du soldat
Le détachement que conduisait Kaji ost

décimé par des unités soviétiques. Avec deux
autres soldats. Naji fuit. après avoir poignard
une sentinelle. | ve sont des aventures

quasi inhumaines qui font dire à Tange qui
“est joint au groupe: Peut-être payons-nou-
trop cher cette liberté pourrie”. Fmergeant
enfin de cet enfer. Naji se réjouit à la pensée
qu'il retrouvera bientôt <a femme en Nand
chuurie. Mais lu avert guette 2 405 juillet

  

Voici la liste
complète

des films qui seront
à l'affiche du canal 2,
durant les mois d'été.

His sont
divisés en quatre

séries.
On y trouvera

les plus grands noms
de la mise en scène,

ainsi que les
vedettes

les plus connues
du cinéma

français, américain,
italien,

allemand ou japonais.
En plus des

films mentionnés dans ces

pages.
Radio-Canada présentera

au cours de l'été
des longs métrages

de qualité
durant les périodes suivantes :

l'après-midi,
à 2 heures et à 3h.30,

du lundi au vendredi;
le soir à 10 h. 30,
les lundi, mardi,

mercredi,

vendredi et samedi.

Dans la série

SAUIN

Ii JUIN

23 JUIN

+ JUIN

7 JUILLET

= JUILLET

21 JUILLET

2 JUILLET

+ AOÛT

1 AOÛT

18 AOÛT

25 AOUT

Je SEPTEMBRE

8 SEPTEMBRE

15 SEPTEMBRE

“DOCUMENTS”
LE MONDE ET LA TELEVISION

L'AMERIQUE INSOLITE

A LA RECHERCHE
D'ALBERT CAMUS
LEONARD DE VINCI
Biographie d'après les oeuvres du Derntre.

LA MEMOIRE COURTE
Documetaire historique réalisé par H Torrent
La France pendant la derniere guerre

HEMINGWAY
Biographie du grand écrivain

CORRIDA A MALAGA
Realisation de Ricardo Leacock Combats de
taureaux avec les loreadors  Dominguin
Ordonez ef la presence d'Hemingway

LA VIE PASSIONNEE
DE CLEMENCEAU
DE L'AGE DE PIERRE A
L'AGE ATOMIQUE
Etude de moeurs réalisée par Roger Bias

LE CHAMP DU POSSIBLE
Derniers progres dans le domaine des commu
nications.
L'AGE DU JAZZ
La periode de 1920-1930 aux Etats Unis

NEW YORK 1900
Nous vivons | evoluhon de New York el des
Etats Unis, de 1900 à la Première Guerre
mondiale.

TOUTE LA VERITE SUR
LE PROCES DE NUREMBERG
Documentaire historique realisé par J |
Hedecker et | Leer

10 JUIN 1944
Evocation du massacre de Oradour sur Gtane

LES DEUX VISAGES DU JAPON
Le Japon ancestral of le Japon moderne.

LES MARINES
Film de Francois Reichenbach L enlrainement
des ‘marines americains.

LE MYSTERE PICASSO
(Prod. 1956)
Picasso, filmé par Henri-Georges Clourot. crée
sous nos yeux quelques nouvelles oeuvres.

AU COEUR DE L'ORAGE
(Prod. 1948)
Reportage historique sur le maquis français
durant la dernière querre.

DESCRIPTION D'UN COMBAT
(Prod. 9961) X
Reportage ethnique réalisé par Chris Marker.

TOUTE LA MEMOIRE DV MONDE
Réalisation d'Alain Resnass.
La Bibligihéque nationale à Paris.

LE TEMPS DU GHETTO
(Prod. 1961)
Réalisation de F. Rossil. Documentaire authen-
tique sur le ghetto de Varsovie.

TONNERRE SUR LE MEXIQUE
(Prod. 1961)
Meniage de Sel Lesser d'après le matériel
filmé par 5. M. Eisenstein au Mexique.

EISENSTEN
Biographie du réalisateur d'après des dec
ments authentiques.

2 SEPTEMBRE JOL 1 MAI
Le mois de mai 1962 à Paris, vu par Chip
Marker.



Charles Bailly (Fernandel)

décide de s'évader de la ferme
où il travaille en tant que pri-
sonnier de guerre. Îdée origi-
nale, il aménera une vache avec

lui. Comment reduuter ce K.G.
qui mène calmement une bête
d’une ferme à l'autre ? L'équi-
pée n'est cependant pas de tout

repos. Les aventures drôles se
multiplient pour lui et Margue-

rite.

La

Vache
et le

troupeau de ses

reux. 114 juin.)
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21 JUIN

28 JUIN

5 JUILLET

12 JUILLET

19 JUILLET

26 JUILLET

2 AOÛT

s AOÛT

16 AOÛT

23 AOÛT

30 AOÛT

6 SEPTEMBRE

13 SEPTEMBRE

a?

20 SEPTEMBRE

27 SEPTEMBRE

4 OCTOBRE

Prisonnier
Marguerite, c'est lg vache

qu'il risque de perdre dans un

est embarqué par hasard aver

des prisonniers français. II ren-
contre des prisonniers russes

qui acceptent de l'aider mais

veulent manger Marguerite ! Il

se fait arrêter par de faux 5.5.
qui auront un sort moins heu-

rongénères. Il

“CINEMA INTERNATIONAL”
LA VACHE ET LE PRISONNIER
Comédie réalisée par Henri Verneuil, avec Fer
nandel. Pierre Louis, Richard Winckies et Al
bert Rémy. (Franco-italien.)

OPERATION TIGRES
Comedie réalisee par V. Fetine. avec Margarita
Nazarova, Evquensl Leonov, Alexis Gribov et
Vladimir Belokoutov. 'Russe.)

LA DANSEUSE ET LE BON DIEU
Comedie féerique réalisee par Leonviola. avec
Marietto, Vera Îchekova et Vittorio de Sica

L'AFFAIRE NINA B.
Drame psychologique de Robes! Siodmak, avec
Wajda Tiller. Pierre Brasseur, Jacques Dacqmi
ne el Walter Giller. (Français)

LES LIVREURS
Comédie burlesque de Jean Girault.

CA VA ETRE TA FETE
Film policier de Pierre Montazel, avec Eddie
Constantine, Barbara Laage. Stephan Schnabel
el Claude Cerval (Franco italien.)

LES ANGES MARQUES
Drame social de Fred Zinnemann. avec Mont
gomery Clift et Aline MacMahon. (Suisse!

MISSION ULTRA-SECRETE
Comèdie satirique de Luciano Salce.

LE BOIS DES AMANTS
Drame de guerre réalise par Claude Autant Lara

UN PIGEON QUI PIGE
Comédie burlesque de Norman Mcleod. avec
Red Shelton, Vivian Blaine. Jane! Blair et Jay
C. Flipen. (Americain.)

DONATELLA
Comédie réalisee par Mario Monicell, avec
Elsa Martineiti, Gabriel Ferzeth, Waiter Char,
Xavier Cugat et Abbe Lane. (Hlalien.)

OKINAWA
Film de guerre de Lewis Milestone. avec Ri
chard Widmark, Jack Palance et Reginald
Gardiner.

LA MILLIEME FENETRE
Etude socidle reslsee par Rober! Menégor,
avec Pierre Fresnay Jean-Louis Trintignani,
Barbara  Kwisthowska of Michel de Ré.
Francais.)

A PARIS TOUS LES DEUX
Comédie burlesque réalisée par Gerd Oswald,
avec Bob Hope. Fernandel, Anita Ekberg ef
Martha Myer. (American)

SIGNE, ARSENE LUPIN
Comédie policière réalisee par Yves Rober!
avec Rober! Lamoureux, Alida Valli, Roger
Dumas of Michel Etcheverry. (Français.)

DOUZE HOMMES EN COLBRE
Drame Paycho logique des jurés d'assises, téali
sé par Sidney Lumet, avec Henri Fonds, Lee
J. Cobb et E. G. Marshall. (Américain.)

LES FOUS DU ROY
Satire saciale de Robert Ressen. avec Broderick
Crawlord, Joanna Dru of Mercidis McCambridge.

  

Dans la série

13 JUIN

20 JUIN

27 JUIN

4 JUILLET

HE JUILLET

18 JUILLET

25 JUILLET

ler AOÛT

8 AOÛT

® 15 AOÛT

22 AOÛT

29 AOÛT

5 SEPTEMBRE

12 SEPTEMBRE

19 SEPTEMBRE

26 SEPTEMBRE

CINE CLUB”
UNE VIE
Drame psychologique d'après le roman de Gyv
de Maupassant, réalisé par Alexandre Astruc.
avec Maria Schell, Christian Marquand el Pas
cale Petit. Français.)

LES ENFANTS TERRIBLES
Tragédie symboliste d'après Jean Cocteau, réa
lisée par Jean-Pierre Melville, avec Nicole
Stephane. Edouard Dhermite et Renée Cosima.

LES JEUX DE L'AMOUR

Comedie sentimentale réalisée par Philippe de
Broca. avec Jean-Pierre Cassel, Geneviève Cluny
et À Maury. (Français)

LES BAS-FONDS
Drame social réalisé par Jean Renoir, d'après
l'oeuvre de Gorki, avec Jean Gabin, Suzy Prim
et Louis Jouvet. (Français)

UMBERTO D
Drame social réalisé par Vittorio de Sica. avec
Carlo Batlisti el Maria Pia Casilio. (Italien.)

LA PRIERE DU SOLDAT
Drame de querre reatisé par Masaki Kobaya-
shi. (Japonais.)

CORPS SANS AMES
(La Dame sans camélia)
Etude de moeurs réalisée par Michelangelo
Antonioni, avec Lucia Bose, Gino Cervi et
Andrea Checchi. (italien.

SENSO
Drame passionnel réalisé par Luching Visconti
pes Alida Vall, Farley Granger ef Massimo
irofti.

LOLA MONTES
Biographie romancée de la vie de Lola Mon-
tès, réalisée par Max Ophuls, avec Martine
Carol, Peter Ustinov et Anton Walbrook. (Fran
co-allemand.)

ARSENIC ET VIEILLES
DENTELLES
Comedie policière de Frank Capra. avec Cary
Grant, Joséphine Hull, Raymond Massey et Peter
Lorre. tAmericain.)

L'ANNEE DERNIERE À
MARIENBAD
Drame réalisé pat Alain Resnais, avec Delphi-
ne Seyrig, Giorgio Atbertazzi ef Sacha Pitoeif.

DU RIFIFI CHEZ LES HOMMES
Drame du ‘’milieu” réalisé par Jules Dessin,
pes Jean Servais, Robert Manuel of Magali

él.

LE DIABLE AU CORPS
    Comédi matique réalisée par Claude Au

fanl-Lora, avec Micheline Presie of Gérard
Philipe.

SILLAGE
Film réalisé par Roman Polanski, avec Leon
Mercy Jolanta Umecka of Zygmunt Mala
nowict,

L'ECLIPSE, d'Antenieni

En exclusivité, un file français réalisé en

Dans la série
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“BILLET DE FAVEUR"
15 JUIN

22 JUIN

29 JUIN

6 JUILLET

13 JUILLET

20 JUILLET

27 JUILLET

3 AOÛT

10 AOÛT

17 AOÛT

24 AOÛT

3 AOÛT

7 SEPTEMBRE

14 SEPTEMBRE

21 SEPTEMBRE

2 SEPTEMBRE

5 OCTOBRE

ON MURMURE DANS LA VILLE
Comédie satirique réalisée par Joseph-L. Man-
kiewiez, avec Cary Grant, Jeanne (rain of
Kalhedine Locke. ‘Américain.)

WEEK-END À PARIS
Comedie réalisée par Gordon Parry.

LA GAMBERGE
Comedie sentimentale réalisée par Norbert Car-
bonnaux, avec Jean-Pierre Cassel, Françoise
Doriéac el Arletty. (Français.)

LES EPOUX TERRIBLES
Comédie de caractère par Antonio Pietrangeii,
avec Jacqueline Sassard, Gabriel Ferzetli, Ma
tio Marin et Tina de Mola. (Franco italien.)

LA FLECHE BRISEE
Drame d'aventures réalisé par Delmer Daves,
avec James Stewart et jeff Chandler. (Amen
cain.)

LA VEUVE JOYEUSE
DE L'OUEST
Comedie réalisée par Chartes T. Barton. avec
Abbott et Costello. Marjorie el Audrey Young.

LE PRISONNIER DU TEMPLE
Reconstitution historique réalisée par Brian
Desmond-Hurst, avec Louis Jourdan, Belinda
Lee, Keith Mitchell el Richard O'Sullivan.
(Anglais.)

DEUX NIGAUDS COWBOYS
Comedie burlesque réalisée par Erle C. Ken-
fon, avec Abbott el Costello et Grace Mac
Donald.

ECHEC A BORGIA
Drame historique de Henri King, avec Orson
Welles, Tyrone Power el Wanda Hendrix.
tAméricain.)

LE RETOUR DE FRANK JAMES
Film d'aventures de Fritz Lang, avec Henri
Fonds. Gene Tierney ef Jackie Cooper. «Ame.
nam.)

COMMANDO EN GUERRE
Film de guerre de Julian Amyes. avec Stephen
Boyd, Stanley Baker, George Baker e! Michael
Medwin. ‘Anglais

VOYAGE FANTASTIQUE
Drame realisé par Henri Koster. avec James
Stewart, Marlene Dietrich, Glynis Jones et fa-
nette Scott. (Américain)

LE MAITRE DE POSTE
Drame de loset Von Baky, avec Eva Bartok, Ivan
Desney, Karl Bohm el Walter Richter, (Autti:
chien.)

LA VERTE MOISSON
Film de la Résistance réalisé par François Vil-
liers, avec Pierre Dux. Dany Saval. Francis
Lemcanier ef Claude Brasseur. (Français.)

ESCAPADE AU JAPON
Film d'aventures réalisé par Arthur Lubin.
LES ESPIONS
Film d'esplonnage réalisé par Henri-Georges
Clouzot, avec Curd Jurgens, Peter Ustinov et
Sam Jalle. (Francais.;
AVEUX SPONTANES
Film d'espionnage d'après une nouvelle de
Pauline où Paul Gallico, réalisé por Robert
Parrish, avec Oona Andrews, Marts Toren of
George Sanders.
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L'auteur à l‘eœeuvre, ci-haut, a suscité l'admiration des grands
et des petits (voir phote du centre). On a surtout aimé ses tigres

(phete du bas).

Senaka
Senanayake

réincarnation d'un

grand peintre ?
Des enfants ent accroché leurs toiles à la

Guildhall Art Gallery, a Londres, et l'un
dentre eux a stupéfié les amateurs d'art

1! s'agit de Senaka Senanayake, Cingalais de
12 ans. Ses Oeuvres témoignent d'un tel
taient pour son âge que les spécialistes d'art
Orenta.r ‘és plis sreptiques inclinent à

 

penser qu'ils ont devant eux une réincarna-
tion de l'esprit d'un des plus grands peintres
du monde.

A côté des oeuvres géniales de Senaks,
les barbouillages des autres enfants présen-
tent beaucoup moins d'intérêt cela va
sans dire.
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HOKIZONTALEMENT

t- FExclamation. — Du verbe accoler — Cabrio

let à deux chevaux attelés en fleche

2—Sortis, publiés. — Du verbe avoir — Herbe
qui repousse dans les près après Une premuere
fauchaison ‘plur..

3--Rivière, en espagnol — Sigle d'une agence de
presse. — Abrev. de cela. — Exprimer sa
gaieté par une mimique et des bruits de Lr
houche et de lu gorge. — Du verbe avoir.

3- Suffixe désignant les alcools. — Attaques fates
sans provocation. — Pelit poeme épique.

3—Préfixe siznifiant “deux”. — Qui a de la
grace, qui est agréable. — Partie dure du
corps humain.

6&—Voyelles jumelles. — Préfixe signifiant air. —
Article simple (en lettres mélangées. — Las
tavernes de Londres.

T—Vastes étendues d'eau situées entre deux con
tinents. — Deux voyelles.

8—Faire un double & un papier. à une étoffe. —
Adjectif possessif anglais. — Du verbe sonder

9—Donner un coup de pied en parlant d'un an:
mul. — Enflée. — Moilié de Nelson.

1% Sorte de broderie, de dentelle. composée de
fleurs, d'arabesques dépourvues de fond. —
Etablissement où l'on transforme certains
produits pour servir à l'usage courant.

11 Du verbe abimer. — Sans esprit, sans juge-
ment ‘plur.!. — Les trois consonnes de Fiset
— Pronom personnel indéfini.

:2 Dieu du tonnerre dans la mythologie scandi-
nave. — Mise en tresses. — Avalée en parlant
d'une liqueur. e

:‘3—Du verbe pouvoir. — Genre de mollusques
lamellibranches qui forent les bois des navires.
— Liquide suppuré par une plaie. — Deux
voyclles.

14—Du verbe mésuser. — Monnaie roumaine. —
Entendre.

15—Sigle latin signifiant ‘c'est-à-dire. — Nom de
deux iles de Hollande.

16—Séraphin. — Abrév. d'altitude. — Attachées
| par des clous.

*17—Celle qui masse. — Ville de Tchécostovaquie
— Petits ruisseaux.

VERTICALEMENT

1- Nom de plusieurs rois de Judée. — Du verbe
prier. — Dernier roi de Troie.

2—Province italienne. — Parcouru des yeux. —
Unité thermique britannique. — Prénom fé-
minin.

3—Fille d'Inachos. — Oiseau palmipède qu'on
élève, — Voyelle et consonne. — Le meilleur de tous.

  

+ Du verbe avoir l'rovoquer, irrter pelt

petit: — Qui font mouvoir.

> Donner son agrément Du verbe garer
Voyelies jumelles.

6 £'ardinat italien qui saera Napoléon roi d tabi
en 1805. — Article contracte — Peuts ru
SEIU.

Diphtonzue Spécialistes des sciences eco
nomiques — Du verbe avoir

# \Miasi, en latin ‘lettres mélangees Qui peut
être supporte

#—Mis de niveau (pur. — Chemins Conjonc
tion.

ti I'ronom personnel Genre de ms riapode
Grund pays d'Europe et d Asie — Deux con
sonnes.

(1—Fruit du groseillier — Discuurs, en anglais

12—Philosophe el historien français 1828-1883) —
Partie d'un végétal

13—Mélodies. — Celles qui posent — Espèce de
serpent lanagramme.

14- Sigle d'un int cardinal intermédiare —
Appris. — Abrév. de saint. - Sigle d'un orga-
nisme international.

135—Deux consonnes. — Expulsé de sa patrie. —
Témoigner sa mauvaise humeur où son res-
sentiment par une mine renfrognée, par son
silence.

15—Terre élevée en talus le long d'un mur pour y
semer des primeurs. — Lu verbe dénouer. —
Du verbe avoir.

17—Les neuf déesses qui présiduient aux arts libé-
raux. — Exhale son haleme. — Premier évé.
que de Gaspé.

SOLUTION NO 104
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Le professeur
Ben Weider

Assis sur un banc d'entraine-
ment, en lourd haltére dans cha-
que main, les bras tendus vers le
sol. Voilà la position de départ.
Fléchissez les avant-bras de fa-
con à toucher les épaules da
puins — comme dans la photo ¢i-
aut. Aspirez en levant le poids.
Revenez lentement en position
de départ en expirant. La con-
centration la plus absolue est es-
sentielle dans ce mouvement. Le
poids que vous uliliserez doit
vous permettre de [aire Vener:
cice hit fois.

L'exercice illustré à droite est
Fun des meilleurs pour dévelop-
per les biceps. I! ressemble au
remier mouvement, sauf que
‘on doit le faire debout. Avec un
haltère lourd, tenu le long du
corps, faites une flexion de l'a-
vant-bras sur le bras pour ame-
ner le poids a la hauteur de
l'épaule. Revenez lentement en
position de départ. Aspirez avant
a flexion. expirez en terminant le
mouvement. Faites huit fois avec
chaque bras.

 

Assis sur le bane lézèrement
ntelmé — comme dans la photo
du has —, tenez les haltéres con-
tre la poitrine. Levez lentement
les deux haltères ensemble au-
dessus de la tête en respirant
profondément. Revenez en posi-
lion de départ. lentement, en ex-
pirant. Fn exécutant la flexion
des bras, écartez les coudes pour
produire une plus grande tension
des ctoraux. ecommence7
equa la fatigue. Excellent
mouvement pour la poitrine.

  

Dévelop32z

vos biceps
Cette semaine.

eutraîneres à fa
ces pour les hr
les, Ni vous dé
per rd “ment vos muscles,

suivez altentisement chacune
des indications fournies. Clu-
que détail est important, Pour
qu'il vous porte vraiment pro-
fit. un mouvement doit être
exéculé à la perfection.

Dés les premiers jours,
sous ressentirez les effets bien:
faisants de ces mouvements
sachez que la plupart des

ices pour [a poitrine pro-

vous Aus

ces exerci

| les épan-
vez dévelop-

   

   
 

    

  
“x
fitent aux épaules et vice ver-
a En suivant attentivement

 

ves leçons. vous améliorerez
dune à la fois vos bras, vos
épaules et votre poitrine. Sou-
venez-vous de toujours atteu-
due au moins une heure aprè
un repas avant de faire de la
culture physique vous vou-
rz d'autres dét écrivez-

iaun wains du “Petit Jour.

a

 

   

  

  

De quoi sont habillés Ls

rinces Charmants 7
Aussi étrange que cela isse paraître, les

vêtements "habitée de relprennent un petit
air confortable et sans prétention. Même si les
vestons ont les mêmes lignes classiques, les tissus
colorés et légers empruntés aux vêtements “sport”
les rendent très attayants.

Prenez, par exemple, le veston de soie ma-
dras : on ne le voyait que dans les circonstances
sportives. el voilà qu’il envahit la scène roman-
tique; il en va de même des imprimés batik. Et
qui aurait cru que l'on puisse porter un veston
“habillé” laillé dans Je mille-raies ? Eh bien !
onen fait celte année de très jolis en noir et blanc,
gris et blanc ou rouge et blanc. Ce qui fait la
différence, c'est le col châle.

Et pour plus d'élégance, vous pourrez porter
le veston ‘’habilié” en soie gris pâle, bleu (res
doux. jaune citron ou noir. Les chemises du soir
sont de fine batiste. Les ceinturons, gilets ou cra-
vates sont de préférence de teinte unie : noir.
£ris ou marron, ou encore en imprimés de ma-
drus ou de batik. Les souliers et les chaussettes
seront noirs, cela va sans dire

  

. ’
Les citemtses qu on portera

Quand reviennent les beaux jours. il est excel-
lent de mettre dans sa garde-robe quelque vête-
ment aux couleurs vives qui donnera à son pro-
priétaire un sentiment de gaieté . Que diriez-
vous d'une nouvelle chemise sport d'un ton écla-
ant?

Et voici les dernières nouveautés de la saison
Les tissus employés: madras. toile. ou mille
raies. La couleur en vogue . le jaune dans des
tons variant du citron à la banane en passant par
l'or Deux styles à la page : la chemise veste
se portant par-dessus le pantalon: les empièce
ments a la “western” et les piqûres

 

FSQUIRE MAGAZINE

  Pour les beaux soirs d'été,

à gauche, le ceinturon réver-

, d'un cété en madras,
     

     si

de l'autre en mille-raies que     
    
  

  

 

l'on portera

 

veston habillé en soie impri-

mée avec cel châle noir...      

   uv Sofie4

Cher ou."

Q. — l'hiver a été glacial ici, en Amer.que, et
surtout dans mon coin du Maine. Même quand je
norte des chaussettes épaisses ct des boites four-
rées, j'ai les pieds gelés. Que n’invente-t-on pas
des chaussettes électriques ? I

Hn
R. — Eh bien | c’est déjà fait : les chaussettes électriques sont

sur le marché, Elles sent en laine et en nylon. Dans la semelle, on
a placé de minuscules fils électriques semblables à ceux des cou-
vertures. Un fil est attaché au haut de chaque chaussette et relié
à une petite pile sèche fixée à la ceinture. Ces chau-ss > peu
banales seront tout désignées pour la ch ou les :oute ‘e foot
ball eu, tout simplement, pour ceux qui ont les pieds gelés .. -

Q. — Quand peut-on commencer à porter un
chapeau de paille ? J'ai toujours cru qu'il fallait
attendre au mois de juillet, mais l'an dernier. j'ai
remarqué que heaucoup d'hommes en portaient
heaucoup plus tôt. Tw

R.— Il est vrai que la coutume voulut pendant longtemps qu'en
attende au mois de juillet avant de porter un chapeaude paille, mais
I n'en est plus ainsi; la température semble le r déterminent.
Aussi, dès qu'il fait assez chaud, n'ayez aucun remerds. $i cela vous
- ; cette année, le 15 mai a été appelé ‘le Jeur du chapeau
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LMELITE

La valeur des
statistiques
Lorsque vous lisez des statis-

tiques au sujet de certains faits
icaux, quelle foi pouvez-vous

avoir en elles ? Ainsi, si l’on dit
d'un certain rem contre le
rhume qu'il a été approuvé par,
3 médecins sur 4, qu'est-ce que
cela veut dire ?
Ces commanditaires peuvent

avoir trouvé trois médecins qui;
ont aimé ce produit, même si tous |
les autres médecins du mondele |
déconseillaient: ils ne sont pas
obligés de dire que seulement|
trois médecins sur des milliers
approuvaient leur remède;
n'avaient qu'à trouver un quatriè-
me médecin, et leurs statisu-
ques étaient établies.

Il serait peut-être excellent d'’é-

 

  

crie à cette compagnie pour lui
demander une explication de ces
chiffres, ou le demander à votre
médecin. J'ai déjà écrit aux di-
recteurs médicaux de plusieurs
avionneries leur demandant
quelle était la cause principale
des douleurs dans le dos chez les
travailleurs. J'ai eu autant de ré-
ponses que de correspondants. Si
j'a‘ais voulu prouver un certain
point. je n'avais qu'à choisir dans
les réponses celles qui confir-
maient mon opinion, et ignorer
les autres. Et même si mon en-
quéte était fondée sur des milliers
de réponses. elle aurait été faus-
see. De là la valeur relative des
statistiques .. . |

; i
Un traitement

au froid
En gelant I'estomac,il est main- '

tenant possible de guérir des ul-
cé.es qui demandaient ordinaire-
ment plusieurs années de diétes
sévères cu même la chirurgie. On
gèle l'estomac en faisant avaler
au patient un petit ballon dégon-
flé dans lequel on pompe de l’al-
cool à 14 degré F., puis on l'y
fait circuler pendant une heure.
La température glaciale détruit
les cellules qui sécrètent l'acide
à l’intérieur de l'estomac. Même
si l'estomac est gelé aussi dur
qu'une pierre, il n'est aucune-
ment détruit comme le serait un
doigt ou toute autre partie du
corps.

 

ww

Lorsque le ballon est enlevé et
que la température de l'estomac
redevient normale, le patient, loin
d'être plus mal, se porte beau-
coup mieux.
Comme aucun acide ne peut se

former, l’ulcère, habituellement
localisé dans le duodénum, cette|

rtie de l'intestin la plus près de
intestin, n'est plus irrité et gué-

rit facilement. Même si la mi
cine a constaté qu'on peut vivre
sans estomac, la méthode du re-
froidissement permet d'éviter la
chirurgie et de se débarrasser de

par Tom Cooke
et Phil Evans

  

   
  
  
  
   

  

 

  
  

 

Fiez-
vous à
mot !

Je ne me
trompe

jamais!

 
  
       
   

    
   

   

    

 

On
voudra
savoirpourquoi. Prends les

commandes.

La ‘’punaise”   me taire

car on

m'aura vite

soupçonné

va pivoter !

   
 

 

\ tenterai   
       

   
   

   

  

  

   

 

  

 

  

 

Pourquoi
ne pas ‘expé-
attendre le Fe xpe
retour pour rience.

faire
pivoter la
“punaise’? 

   

Marleau sort de l'astronef qui
voyage à 17,000 milles à l'heure. 
 

Allô ?
I"attache le cable
de nylon.

  
     

  

     

      
   

     

 

le 3¢ étage 8
du vaisseau I

lunaire…

Dansl'espace, un tcerible danger:
des météorites !

   

Vas-y avec
précaution ?
Attention aux
soubresauts.

découpler

la

‘punaise‘‘:

 
 

Entendu *
Hé la,

  

    

 

  
   

Stop !

Tourne
lentement
et connecte

la
“punaise’’!

  

o
r

«
e
r
a
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Ces monstres gobent l'essence
tout comme si

elle devoit dis-
poraitre |

     
    

    
  

 

 

 

      
         

 

      

   
  

 

 

   
Garçon, occupez-vous
de moi... vous
m‘ENTENDEZ?

Gardez lo Tu parles. un plein
monnaie | : d'essence et un pourboire

S en plus. C'est
intéressant

   

      

  

     

      

  

espèce de chot
de gout-

tidre |
   

Coyest...
QUINZE
GALLONS |

comme

commerce |

 

 

 

 
 

    

      

 

   
Ah, oui .. . du pétrole...
j'en veux 160

      

  

  Dites, votre
réservoiren

; ntient une T
porebrise et AUSSI “avontité ?

Remplissez le radiateur,
vérifiez la batterie, les savez,

pneus et essuyez le je vends

VITE! de FESSENCE |

Et voyez & me Vous voudriez queje pince |

donner la PLEINE aussi le boyou jusqu'àla J

MESURE | veu, dernière goutte? f
—

-~

RY
0 J

Fe” EDSVIN

LESSNIE
Dites, Jeannot, j'ai

D'autres Jusi TI f | pourriez commencer par améliorer
transactions P sieursSoSTIONS à formuler. VOTRE APPARENCE
‘du genre et PERSONNELLE |

ie ferme
boutique !

   
 

 
 

 

 

    
Amiral, voulez-vous

y
In’n'y à rien de mai gonfler mon balles ?
là-dedans, C’est fin

au contraire |
  
     Zut, ce que

l'Amiral peut-être
casse-pieds !

 MONSIEUR

SAINT-GALLON
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La chronique d'astrologie
Nos lecteurs trouveront chaque semaine,|

dans ces colonnes, une analyse du caractère
et de la personnalité des natifs de chacun des
signes du Zodiaque. En plus, on fera une
analyse des possibilités de réussite &une union
entre hommes et femmes de différents signes.

L'homme né sous
le signe des Gémeaux

(du 21 mai ou 21 juin)

Signe de Mercure, aux pieds ailés. Signe

d'air... signe éthéré, léger, subtil, rapide, qui,

commele vent, peut souffler en bourrasque puis
tomber tout d'un coup ! Le Gémeaux peut telle-
ment facilement se comparer au vent, zéphyr ou

sirocco : il est capricieux dans ses humeurs. Il est
à l'adolescence du Zodiaque; il a la jeunesse et

la vivacité de son signe printanier: c'est un

curieux que tout attire. Monsieur Gémeaux veut
tout voir, tout toucher, tout connaître... Il est

avide de toutes sensations. Et une fois satisfait, il

en cherche d'autres, insatiable. Comme de fait, il
en cherche tellement qu'il entreprend trop de
choses à la fois et risque de les laisser toutes en

plan. Ce qui le sauve, c'est cette rapidité qui lui

est propre et qui peut lui permettre d'achever en

un temps record ce qui prendrait trois fois plus
de temps à un autre.

Maître Gémeaux est un intellectuel, attiré par

la lecture; mais il peut aussi être superficiel, car

il n'a pas le temps de s'arrêter, de se concentrer,

de réfléchir. Gémeaux gagne énormément à se
faire violence et à se forcer à étudier, à pousser
plus loin ses connaissances. Car il est doué d’une
inteliigence supérieure. C'est, d'ailleurs, le signe
de l'esprit brillant, de l'intelligence, de la repar-

tie, de la compréhension rapide. Selon l'humeur

de son vent, monsieur Gemeaux peut être raison-
neur, subjectif, rationnel et jugera en Salomon,

alors qu'il peut tout autant être personnel, objec-
tif et susceptible. Monsieur Gémeaux est le résul-

tat de sa propre dualité, de ses deux natures:

c'est bien là le signe des jumeaux. H peut passer
du travail sérieux aux plaisirs superficiels, de
l'humeur charmante à la colère violente, de la

certitude à l‘indécision.
Gémeaux a l'instabilité de son signe aérien :

sa légèreté et son inconscience pourraient lui être

fatales, s'il n'était pas doué d'une étonnante

diplomatie, d'une facilité à s'exprimer par un

verbe très riche qui éblouit et étourdit. Il aime
plaire et charmer. || aime parler. Il aime les idées
nouvelles qu'il accepte facilement, mais adore

aussi convaincre les gens sur ses idées à lui...

et il en a! Son imagination est constamment en

effervescence |

Artistiquement

& BELIER
Importants amélioration dans vos

amours. Vous vous sentirez plus calme :
qu'à l'erdinaire ef Herez des liens plus
étroits avec l'être aimé. De nouvelles

  

du aventures amoureuses peuvesi aussi vous

murs Toni margesLsToto …cai mar relations fa:
mn miliales ou ia ne doivent pes

être négligées. Excellente période finan:
" cière : possibilité de gains importants.

avril

{

Un ami est prêl à vous aides dons wee
situation difficile, mais vous devez aussi
vous aider vous-même. Limpatience, dans

| wae allaire de famille. poui s'avérer fa:
du tale; ne faites alors rien pour le moment.
2 Les amis vous croient égoiste parce que
mai vous ne leur plaisez pas loujours. C'est
av . Quand même le bon moment d'accepter

les invitations of d'organiser des réu-
n nions &amis.

QQ) von
Vos amours iron! bien, à moins que

vous vous Montriez jaloux. Failes un
effort pour découvris la raison véritable
da cel amour ef vous constaierez que

du celui-ci est solide. La santé d'en parent

2 vous inquidtera. |) taut être prudent dans

|
|

F

|

!

{

 
| juillet la pratique des sports ou au volant. Des

difficultés au fravaii enfraînent une pre-
bo dence indispensable dans ves dépenses of
n vos placements. '

a
ivillet

au

n

septembre

@ TAUREAU
Ne vous inquiéler pas de ce que

diront des gans qui ne vous leuchen! pas
particulièrement. (ls tenient de briser
ves amours. Ne leur donnez aucune
chance de réussir. Un paioni ou va ami
très intime vous cause de l'inquiétude:
mentrar-vous lolérant. Conserver ves
amis, car l'un d'eux esi foujours prêt à
vous aider. Soriez, mais ne négliger pas
voire courrier.

 

CANCER
Soyez compréhensif mais ferme envers

un étre aimé, méme si cela vous coute
un effort. Il serait imprudent de mant-

fester une faiblesse excessive, car ceci

compromefirait vos chances d'arriver
succés désiré. Un important problème
millat doit être résolu cf étudié sér
meni. Bonne laine pour voyag:
des changements et moderniser voire
foyer. Un peu de sport vous lisndra en
forme.

VIERGE
Lindécision of la méseniente peu

vent menacer vos amours. Ne vous lancer
pas daus use nouvelle aveniure amou-
reuse seulement per dépit. Vous seriez
le premier à le regretier. Un Imbroglio
familial peut résuiler d'une erreur de
jugement de votre part. Ne fuyez pas vos
amis parce que vous êtes mécontent ls
ne méritent pes cola of vous respectent
pius que vous ne le croyez.

  

     

 

© BALANCE
- |

Essayez de trouver la raison du relroi
dissement survenu dans vos amours. Ce .
n'est pas foujours votre faule, mais vous

 
Et du côté santé

Il est très sensible au beau, et particulièrement à
tout ce qui touche la littérature: il porte en lui le talent
d'un écrivain peut-être . . . d’un acteur possiblement.

Financièrement

Il n'attache pas tellement d'importance à l’argent…
Oh ' c'est bien pratique, se dit-il ! Selon le travail du
moment, car il aime changer de travail, il peut gagner
beaucoup ou peu d'argent — selon son état d'âme, il
peut avoir des goûts trés modestes, ou devenir terrible-
ment dépensier. I! n'a pas de moyenne.

Profe<sionnellement

 

. Monsieur Gémeaux devra trouver un travail où il
lira, écrira ou parlera. et où son esprit dynamique sera
en mouvement. Il aime travailler là où il y a du
monde, car cela le stimule: il n'aime pas la routine. U
ferait bien de se diriger vers le théâtre, le cinéma, le
journalisme, l'enseignement, et enfin vers tout ce qui
touche à la littérature ‘(dans les librairies, les bibliothé-
ques, etc.). C'est un diplomate-né.

Amoureusement

Sa brise légère et enivrante effleure beaucoup de
belles, dont il brisera trop de coeurs alors que le sien
ne sera même pas pris. Î! a l'affectivité d’un adoles-
cent, fl n’a pas atteint sa maturité amoureuse et ce dé-
sir de tant plaire, de tant séduire, en est le résultat :
il essaie de se prouver à lui-même qu'il est un homme
en accumulant des conquêtes. C'est un flirt infatiga-
ble, qui risque de ne jamais trouver la stabilité amou-
reuse.

Amicalement

Il est pour les autres l'ami agréable, aimable, qui a
de l'éducation, du raffinement, de la conversation
Mais, tout comme dans ses amours, il n’a pas de
constance dans ses amitiés.

Monsieur Gémeaux a les nerfs très fragiles. Il vit à
un rythme tellement accéléré qu'il devient évident que
son système nerveux à du mal à tenir le coup. C’est
l’homme quetté par |. ression nerveuse, s'il ne
fait pos attention, s'il se ne trop et partout à la

ouvrez parfois 1a porte à la discorde et

 

du à la jalousie. Soyez prudant car la per:
3 sonne qui vous enauie à four elle des |

septem alouts que vous ne posseder pes. Vos
oo bre désaccords familiaux ont des répercussions |

chez vos amis, qui pouriant vous ap-
2 Puient et sont désireux de vous aider.

ectebre |

Un vieux rève va maintenant se rés
liser. Vous pouvez rendre un être cher
heureux d'un simple geste ou d'un bon
mot, ne laissez pas passer celle ecca-

du sien wmique. D'enciens of de nouveaux |
n amis frouveront maintenant une solide

novembre base d'existence. Grande harmonie el
au compréhension avec parents of amis.

Voyages imprévus, pour des raisons le-
2 milisies ou professionnelles.

décembre

Colle semaine, essayez de mieux vous
entendre avec un être aimé. Votre char. |
me personne! wi rendement apprécié
… res, mais won faites usage

~ qu'à bon escient. Chance d'un nouveeu
n fii, mais no vous y atfachez pas frop.

janvier De nouvelles rencontres influeront ser
- votre avenir. Essayez de clarifier tout

malentende avec ves proches. les vei
1 sins ou ua ami récent.

février

CO

du

n

décembre

au
20

janvier

SCORPION
Une rupture ou une querelle avec un

elre aimé peut vous chagriner prolonde-
ment. Souvenez-vous, foulefoss. quil y à

toujours moyen darranger les choses. Me

vous méler pas de querelles sentiments
les qui pourraient avoir de facheux re
sultats. Un ami vous aidera à résoudre
un important problème familial. Vous
aver toutes les chances de réaliser un
projel intime avec l'aide d'un ami.

v3 CAPRICORNE
Des hauls si des bis dans vos amours

vous donneront à réfléchir. Essayer de
tirer au clair la situation of den fuer
prolit. Il n'y à pas lieu, toutefois. de
vous en inquidler outre-mesure. Lettre
recue d'un vieil ami outa mer. Un
jeune membre de voire famille vous

donnera grands satisfaction. Excellente
semaine au travail et pour vos finances.

® POISSONS
Une heureuse idée vous fera clarifier

un malentendu avec l'âlre aimé. Il vous
sera lecile de rétablir des relations ner-
males entre des porents qui sent présen-
lement en brouille. Il vous sulfire de
n'être pas trop sensible of de cempren-
dre les légitimes aspirations de chacun
des intéressés, Bonne semaine pout voir
les amis, meîire à jour sa correspondance.
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Je me demande
pourquoi il m'a convoqué 4
à son bureau...

mes

PRESIDENT

  

  

   
 

 

      
  

  
   

Dire qu'il faut vendre notre maison f Dès quej'aurai décidé,je
te téléphonerai,

Dorothée |

   Chérie, une tuile nous
tombe sur la tête. Tu es

\ assise ?   
  

parce que ton patron a décidé    

dete transférer | Chérie, viens-t'en ! La

  

maison est achetée |

 

 

 

 

QUELLE SALETÉ ! Revendra cette maison,
déménager de nouveau et voyager
encore une fois !     

     Le sopré patron me ramène $
au siège de la compagnie.

Tu parles |

 

  

  
  

 

  

 
 

 

   “ Chérie, j'ai réussi à
dénicher une maison
Qui nous convient. Tu

 

   

 

\/ Tu sais, elle m'a
coûté $3,000 de plus

queje l'avais
VENDU

  

Dès quej'aurai acheté,je te
téléphone par l'interurbain |
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MONSIEUR
SAINT-GALLON

Pourquoi vous »
Excusez-moi, adressez-vous à J
voulez-vous 9 moi ?

m'indiquer )

la loge de

M. Jean le

Protile ?

    

    
 

  

N'étes-vous pas
le DIRECTEUR ?    

   

  

    

 

 

 

 

 

 

     

 

    
  

 

Allons ! ‘7H Jeon le Protile, dons la scène 27 de l'Amant
GuitiezlePoteau! de société ! Arrêtez !

ARRETEZ !
N Je ne puis me

    

  

  

concentrer!

I °

 

  
 

 

  

 

Mois c'est mon ami, monsieur
Soint-Gallon |

  
invité à me
rendre visite  

  

 

petit monsieur

moustochu ?

 

 

  
 

  Voyons,il ne vous importune
pos, M. le directeur!  
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Vraiment drôle : Le tout-puissant Surthiomme soufire
des radiations de ce bloc de kryptonite

 

   

 

 

 

Transportez-de

et ne craignez rien.

Aussi longtemus que

ces rayons…

 

 
Et lorsque vous
serez moit, mon

cher Surhomme, nous vous ferons
prendre un bon bain dans

l'océan...

Placez-le dans le camion. Nous ne pouvons

(Et faible comme
un chat affame !

   

  

   

Et il ne peut rien faire pour
nous empêcher de voler les
secrets atomiques !

 

  

 

  

    pas le laisser ici. Un ouvrier de l'usine pourrai
enlever le bloc de kryptonile que nous aurions
placé près de ce cher Surhomime, et ce dermer

partirait à notre poursuite !

  
  
  
   

 

Nous allons garder ce
Nous pouvons nous bloc de khyptonite

demasquer maintenant. près de lui jusqua ce
Et nous féliciter de notre qu’il meure

exploit.

 

 

volé les plans américains de guerre
atomique.

coos Lo rolève ? Mais cette
Nutre mission est réussie. Nous avons kryplonite ?

Mais le Surhomme se J'ai une mauvaise nouvelle
pour vous. C’est de la fausse
kryplonite !

 

  une petite envotée dans
le ciel ?

 

Et bien au-dessus des masses
de nuages...

 
C'est une bonne capture, mon heave chien !

Une telle brochée d’espions que nous allons ramener
ensemble en prison avant de les faire rôtir un moment

sur la chaine électrique !
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Notre catalogue du printemps est maintenant en vente.
Il contient plus de 32 patrons différents. Commandez-le
maintenant en envoyant la somme de 35e.   

Pour faire venir ces patrons inscrivez lisiblement
vos nom et adresse, le numéro du patron et la taille
désirée, el envoyez un dollar en argent ou sous forme
de bon de poste (pas de timbres) à l'adresse suivante :
Patrons Lady Fair, Le Petit Journal, Montréal 9, P.Q.

 

Vé — Pour les beaux goirs de clair de lune,
une robe romantique à souhait : jupe bouf-
fante, encolure dégagée et petites manches
plissées. Le patron s'obtient dans les tailles
12-20, La taille 12 requiert 4 verges de tissu
de 45 pouces. Prix: SI.
 

 

300 — Une autre très belle robe à l'allure
juvénile: corsage très simple accentué par un
drapé à la taille: jupe très large se prétant
à la danse. Le patron s'oblient dans les tailles
12-20. La taille 12 requiert 4'2 verges de tissu
de 45 pouces. Prin: $l.
 

 

 3%6 — Pour l'heure du cocktail, une robe
exquise, très simple sur le devant: le plongé
audacieux du dos s'orne d'une modestie
dentelle. Le patron s'obtient dans les tailles
12-20. La taille 12 requiert 3% verges de tissu

45 pouces. PrintBl,   

Regardez-les

parmi

rôde autour de vous. C

vent vous causer des

et les prairies où mille
vous attirent. À la campagne, grâce et beauté

vous accueillent au jardin. Les
teintes riches et les parfums |
nostalgiques des roses sauvages

{ vous enivrent. Le lilas et maintes
autres fleurs aux doux effluves
vous apparaissent comme des
symboles d'innocentes délices.

Prenez garde! Que la beauté

ne vous aveugle pas devant le

danger certain que représentent

certaines plantes. Un voyage

dans le jardin peut vous révéler

les propriétés mortelles de quel-
ques plantes dont la floraison
ravit vos yeux.

Le cytise avec son adorable
‘’pluie de gouttes d'or’ est mor-

tel. Toutes ses parties sont vé-

néneuses, mais il fait un joli

,fond pour les jardins, et même

les jardiniers municipaux en

| garnissent nos chemins et nos
rues. Si ces fleurs et l'écorce de
l'arbuste sont vénéneux, que dire |

des graines | Si un enfant s'in-

téresse trop aux cosses du cytise,‘
il faut le mettre en garde im-
médiatement!

Et le magnifique lilas qu'on

transporte en brassées à la mai-

son... Lui aussi...? Oui, il peut
causer des troubles des sinus.
[des maux de tête et des malai-
ses, si vous le humez trop. Que
cela ne vous empêche pas d'en
Earnir votre maison : mais évi-

tez d'enfouir votre tête dans ses
fleurs !

Le modeste muguet qu'on aime

à cause de son parfum si délicat

contient le roi des poisons : l'a-
cide prussique. N'approchez ja-

Mais ses tiges près de vos lèvres.
Il a déjà causé des laryngites ;
même, le seul fait de sentir la
fleur peut. chez les personnes
sensibles, résulter en une perte
de la voix durant une ou deux
heures.

Le gracieux pied-d’alouette, or-

gueil de bien des parterres, doit
être tenu à distance lui aussi !
TI peut être mortel, tout comme
la digitale : ces fleurs en forme
la digitale: ses fleurs en forme
profusion dans les parterres et
les haies peuvent causer la mort
si on les mange.

Même la rose, la reine de nos
jardins, ne devrait pas être tenue
trop près de votre nez. L'odeur
qui s'en exhale peut causer un
gonflement des cordes vocales,
suivi d'un mal de gorge. Les

violettes, le Illas blanc, le nar.
cisse, l'anémone blanche, le bou-
ton d'or, et la jacinthe sauvage
portent aussi leur menace. Il; 

de loin
 

La mort

les fleurs
par Leslie Rothera

Loreque, plein d'admiration, vous déambulez
dans un jardin, diles-vous bien que le danger

‘est durantl'été que la
menace est la plus forte, parce que la beauté
fascinante et l'odeur enivrante des fleurs vous
tendent des pièges plus pernicieux.

On rapporte chaque année des milliers de
cas d'empoisonnement par les fleurs, heureu-
sement rarement mortels ! Le pied-d'alouette,
le narcisse, le lis sauvage, même la rose, peu-

malaises aigus... Le
danger est plus grand encore dans les champs

herbes vous frôlent et

Dans le cas de certaines fleurs, le seul fait
de les humer avec un peu trop d'enthousiasme
peut vous conduire chez le médecin !

vaut mieux les admirer de lain...

Le danger est plus grand dans
les champs et les prés

Lorsque vous vous promenez à
travers champs, le danger d’em-
poisonnement s'accroit. Vous de-
vez alors vous méfier de la
belladone, dont les fruits noirs
attirent et déçoivent bien des

enfants. Sa fleur et sa sève sont
une menace. On employait cette
dernière autrefois pour empoi-
sonner les ennemis envahisseurs
qui mangeaient du pain dans le-
quel on en avait introduit.

La jusquiame, souvent prise
pour le panais, est encore une

trappe à poison, ainsi que la

ciguë qui fascine particulière-
ment les enfants. Un garçonnet
qui s'était fabriqué un sifflet
d'une branche de ciguë a failli
perdre la vie, après qu’il eut
porté ce sifflet à sa bouche.

I! est certaines autres plantes

dont il vaut mieux ne pas trop
s'approcher, car elles causent

aussi des malaises : la primere-

se, par exemple. Sa tige est

couverte de poils fins contenant
une matière irritante. La prime-

vère, populaire plante de maison.
ne devrait être touchée que si
l’on porte des gants !

Quelques fMeurs affectent les
yeux et la gorge, et ce sont or-

dinairement celles dont le par-
fum est doux, commela jacinthe.

Le beau côté de la médaille
Toutes les fleurs ne sont pas

nécessairement une menace à
votre bien-être. I] faut, par ex-
emple, profiter du parfum de la

lavande. On a longtemps cru
‘qu'elle constituait un remède aux
maux de tête et à l'insomnie et
on sait qu’elle calme certaines

formes de névralgie. Mettez-en

une brindille sous votre oreiller
pour la nuit...
Le thym,lui. est excellent pour

la digestion, alors que le clou,
la cannelle, la verveine et le
géranium tuent les microbes en
plus de vous offrir un parfum
distinctif qui ne vous nuira en
aucune façon.
Pour vous épargner des désagré-

ments, il vaut mieux vous tenir
a distance des fleurs que vous
ne connaissez pas. N'allez pas
humer les vases remplis de
fleurs, les boîtes et pots à fleurs.

| Grignoter la tige d'une fleur peut
vous causer des embêtements.
En un mot, I! vaut mieux se
contenter d'admirer les fleurs.
comme une belle-mère... de
loin !
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L'agneau à la "barbecue”
Vous aimez préparer un barbecue ?

Rien d'étonnant à cela puisque des mil-
liers de Canadiens partagent votre goût.

Depuis quelques années, l'expres-
sion “barbecue” s'est identifiée a un
mode de vie sans prétention, mainte-
nant répandu d'un océan à l'autre.
Aujourd‘hui, 50 p. 100 des foyers ca-
nadiens possèdent une rôtisserie exté-
rieure ou, à défaut, un grilloir portatif.

C'est ainsi que les Canadiens pré-
pareront, en 1963, plus de deux mil-
tiards de repas en pein air. A cet effet,

Biftecks d'agneau grillés

? biftecks d'agneau

! tasse d'huile à cuisson

1+ de tasse de vinaigre

!*. c. & thé desel

! oignon moyen, haché fin

2 c. à table de sucre granulé

!: gousse d'ail, broyé facultatif)

Lc. a thé de cari

Les hiftecks d'agneau devront avoir environ 1's
pouce d'épaisseur. Essuyer d'abord la viande avec un
linge propre et humide. Puis, inciser le gras qui en-
toure chaque pièce pour empêcher la viande de rouler
durant la cuisson.

En mélangeant le reste des ingrédients dans un bol,
vous ohtiendrez une marinade dans laquelle vous dépo-
serez l’agneau. Mettre au refrigérateur pendant plu-
sieurs heures, en ayant soin de tourner la viande fré-
quemment. Egoutter ensuite et placer les biftecks sur
le gril à environ quatre pouces des charbons brûlants.
Griller des deux côtés, plus ou moins longtemps selon
les goûts.

Pendant cette opération, les biftecks pourront être
badigeonnés de marinade. Pour vérifier le degré de
cuisson, on fera tout simplement une petite incision au
centre de la pièce, avec un couteau bien aiguisé. Cette
recette suffit pour 4 à 6 personnes.

ils achèteront au-delà de 140,000 ton-
nes de charbon de bois en plus de dé-
penser environ $50 millions en achat
de grils, tabliers, bonnets de cuisinier,
ustensiles et autres accessoires.

Cecidit, il n'est pas surprenant que
plusieurs maîtresses de maison soient
à la recherche de nouvelles recettes in-
téressantes. Voici donc à leur intention
deux suggestions inédites où l‘agneou
sera en vedette. Ces mets seront déli-
cieux, que l'agneau employé ait été éle-
vé au Canada ou en Nouvelle-Zélande.

 
Fondue d'agneau

2 biftecks d'agneau t!'« pouce d'épaisseur}
de la marmade, tel qu'indiqué plus haut
ou, à défaut, de !a sauce française

?c. à lable de beurre
* c. à table de farime

*: c. à thé de sel
quelques grains de poivre

*, €, à thé de romarin
1! tasse de crème légère
3 c. à table de lait ou de sherry sec

:- tasse de fromage fort cheddar, râpé

Parerla viande et découper en cubes d'une bouchée
Placer dans un bol ct recouvrir de marinade ou de
suuce française. Laisser au réfrigéraleur pendant plu-
sieurs heures ou, mieux encore, durant toute la nuit
Puis égoutter.

Pour préparer la fondue, faire fondre le beurre dans
un poélon épais, ajouter el incorporer la farine, le sel
et le poivre. et méler le tout à feu doux jusqu'à ce que
le mélange devienne houillant. Retirer du feu et verser
raduellement la créme et le sherry (ou le lait); puis,

la pincée de romarin. Îtemettre sur un feu moyen et
hrasser sans arrêt jusqu'à ce que le mélange
épaississe. Enfin. ajouter le fromage et continuer de
brasser jusqu'à ce qu’il soit fondu.

. Ceci fait, disposer les cubes d'agneau aux extrémi-
tés de longues fourchettes à barbecue ou, à défaut.
employer de pelites branches vertes. Lorsque la vian-
de sera grillée à point. on la piquera sur une autre
fourchette qu’on plongera ensuite dans la fondue, Cette
recette donne de 4 à 6 portions.

des plats que I'on appréciera, des recettes

dar#LàŸ
ciera, des recettes faciles & suivre. des plats eg plutfhue LL
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FLAN AU CARAMEL

2 boîtes (1%4 tasse chacune)
de lait condensé

2 c. à thé de vanille

 

Ingrédients:
15 tasse de sucre divisé
4 oeufs
3 jaunes d'oeufs

Préparation :
: Mettez une lasse de sucre duns un lourd poélon. Cuisez
D à feu doux jusqu'à former un sirop duré. Versez ce sirop

dans une casserole de 1'; pinte et enduisez rapidement les

parois de sucre en remuant la casserole. Refroidissez. Battez

ensemble les oeufs et les jaunes d'oeufs dans un bol. Ajoutez

a demi-tasse de sucre, le lait condensé et la vanille: battez
jusqu'à lisse. Versez ce mélange dans la casserole enduite
de caramel. Placez dans un plat d'eau chaude. Cuisez à four

modéré (350°) pendant 1!: heure, ou jusqu'à ce qu’un couteau

ntroduit dans le flan en ressorte propre. Refroidissez bien.
Retournez sur un plat de service. 12 portions.

  

 

   

   

  

  

 

   

   

 

  

  

  

  

   

   

 

Confitures pour les diabétiques
Pour répondre à la demande de plusieurs ménagères. nous §

donnons la recette des confitures pour diabétiques. :

Faire cuire les fruits dans une casserole. ‘les fruits devront ?

"tre pelés, bien lavés et coupés si nécessaire), écrasez-les douce
g ment, et faites-les cuire jusqu'à consistance de confiture. «I fau

lra peut-être ajouter un peu d'eau à certains fruits afin de les y

smpécher de coller au fond de la casserole.) Quand les fruits sont :

: point, mettez-les dans des jarres à confitures bien propres sté

isées et chaudes, puis meltez dans un bain chaud pendant 5

minutes procédant de la manière ordinaire indiquée.

Quand vous vous servez de ces fruits, sucrez-les avec de lat

accharine. mais laissez reposer quelques heures avant de vous 6

! en servir. Ces confitures ne doivent pas chauffer avec la saccha §

: rine. pas plus que ce produit ne peut être employé pour sucrer les

1
’

  

   

 

» ’
ant la mise en conserve ’

manscsnssssssse=nvo==Hseeneu==o=cun=u=noonol
 fruits  

Nouvelle recette de relish aux fruits
2 pintes de tomates mûres. 2 tasses de pêches coupées
pelées el coupées en dés

1e. à thé de sel pur 2 tasses de vinaigre
4 tasses de vinaigre blanc ic. à thé de clou
1! lasse d'oignon haché ;
2 tasses de poires coupérs en 2 tasses de céleri haché
dés ‘2 €. à thé de toute-épice

Attachez les épices dans un sac de coton à fromage Ajoutez- @

te aux autres ingrédients et laissez mijoter doucement pendant ;

* heures ou jusqu'à épuississement. Ajoutez le sucre et laissez ©

bouillir encore 30 minutes Mettez dans des jarres stérilisées et

<vellées.

Cette recette vous donnera 2 pintes d'un délicieux relish aux

   

 

  vous préférez un relish moins sucre. mettez 2': à 3 tasses 6

ment de sucre. au lieu de 4 tasses .

 

‘
: “Chutney” aux prunes
8 1’ lasse de raisins sans noyaux 2 tasses de vinaigre
} 2 0c. à thé de clous entiers 3 pommes acides
» 1c à thé de toute-épice 11; tasse de sucre
5 2egnons moyens hachés ! bâton de cannelle
; I ¢. a table de sel 1 morceau de racme de gin.
'
:
’
’
’
'
°
.

2 livres de prunes gembre

Dénoyauter les prunes. puis couper les fruits en quartier
Enlever la pelure des pommes et les hacher. Mélanger les prunes
avec les pommes. le raisin et l'oignon. Mesurer le vinaigre. le

vre et le sel dans tune casserole. Mettre les épices dans un petit
« de coton à fromage, bien attacher et jeter dans le vinaigre

» Faire venir au point d'ébullition. Ajouter les fruits mélangés.
s laisser mijoter au-dessus d'un feu bas, environ 30 minutes. ou
® jusqu'à ce que ce soit a épais que le beurre de pommes.
= Mettre dans des jarres st sées ‘3 de 3 chopines chacune'.
1 <celler légèrement.

   

 

  

 

  

\DN—UUBENENNENS=NEN=NN—PNOUN=N—NN>RN===souuse,

Foie à l'orange
4 tranches de bacon coupé en tranché
morceaux c. à thé de sel

°
'
:
’
’

*, de c. à thé de poivre noir c. à table de farine ;
Sauce Worcestershire, au ¢. à thé de thym en poudre €

’
'
8
’
’

s
a
l
u
s

goût (facultatif) oranges moyennes. pelées !
!livre de foie de boeuf, el tranchées

Frire le bacon ‘à demi! puis égoutter dans une serviette de
papier. Enlever la graisse de la poêle sauf pour 2 ¢. à lable. Com-
biner la farine avec le thym, le sel et le poivre dans un bol avec ?
la sauce Worcestershire, s'il a lieu. puis saucer les tranches de à
foie dans ce mélange et faire Danis des deux côtés dans la graisse 9
sur un feu moyen. Ajouter les tranches d'orange. couvrir la poêle ?

4 et cuire sur un feu bas environ 15 minutes. Placer dans un plat 9
8 de service bien chaud et disposer les morceaux de bacon sur less
# tranches d'orange. Servir le tout trés chaud C'est délicieux.

l
e
e
w

  
Salade à la dinde et ou poulet

10 ou 12 olives farcies. tran- 3 oeufs cuits dur
chées Laitue crouatillante

! en ventet bouge. Cou 3 tasses de dinde ou poulet Ÿ|
1 paquet de radis coupés en cuil, coupé en petits cubes §

pétales Sel et poivre au goût »

Couper les oeufs en pelits cubes et combiner avec les bâtons §
# de piment, lez olives tranchées et la volaille; mélanger très g
$ légèrement pour ne pas briser ou amollir les ingrédients. Assai- §
s sonner de sel et de poivre au goût. Ajouter suffisamment de §

# mayonnaise (juste au moment de servir} pour bien lier le tout. 9
Faire de petits ‘nids’ avec la laitue croustillante dans des assiet- !
tes individuelles et remplir avec la salade; garnir avec les radis g
en pétales; ajouter un surplus de mayonnaise et sau rer des
paprika. Servir accompagnée de petits pains de fantaisie coupés à
en deux et généreusement beurrés. .
SSSRSSHERPREENESSS0SSONDESONSEBEPADHBDS ee

  

La première bouffée d’arôme vous

le dit, voici du café dans toute

sa force... corsé, généreux, réconfor-

tant! Un café comme vous

I'aimez! Le secret? Un sac intérieur

en Pliofilm emprisonne l’arôme

et la saveur du café frais torréfié.

Vous ne pouvez trouver de café

en sac qui soit plus frais!

.. grâce à une torréfaction à point

qui développe au maximum

la richesse d'arôme, de couleur

et de saveur dans chaque

précieux grain de café.

Laddition de lait ou de

crème ne peut qu’en

adoucir le goût sans

jamais l’affaiblir. 
Un “nouveau” café? Mieux que

ça! Tout ce que vous aimiez déjà

dans le Chase & Sanborn s’y

retrouve, mais corsé, intensifié!

Le café des bons déjeuners,

c'est aussi celui que l'on

déguste à toute heure

avec un plaisir

toujours renouvelé.

Goûtez-y sans tarder.

   

 

  

   
CAFÉ

Chase&
Sanborn

Enfin
un café
comme

vous l’aimez!
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LLomme de 1963 est plus

élégant que jamais .

Avez-vous bien examinél'allure de votre mari
récemment ? J'ai reçu des centaines de lettres
me demandant pourquoi les dessinateurs ne
s'occupent pas davantage des vêtements mascu-
Lins. En toute vérité, cela me renverse !

L'homme n'a jamais été aussi élégant qu'en
1963. Tl existe a la disposition de l'homme d'’af-
faires comme du sportif un choix immense de
tissus, couleurs et styles pour tous les goûts et
tous les besoins. Et d'après mes constatations,
l'homme moyen d'aujourd'hui possède une garde-
robe aussi intéressante et variée que le dandy
le plus célèbre du 18e siècle.

Je crois que les plaintes à ce sujet sont tout
simplement une habitude, laquelle remonte à la
Seconde Guerre mondiale, alors que l'homme
était en uniforme ou encore à ce point occupé
qu’il n'avait pas le temps de se soucier de la
variété de sa tenue.

Et dois admettre que cette attitude subsista
assez longtemps aprés la guerre. La paix n’a pas
rétabli l'ordre des choses en une seule nuit. et
les hommes quittant le service militaire s'oceu-

ient surtout de se réadapter à la vie civile.
fais peu à peu la situation s'est améliorée, et

à mesure qu'ils disposaient de plus de temps
libre, les hommes ont prêté une attention de plus
en plus grande à leur garde-robe. Et puisqu'ils
ont maintenant le loisir de se consacrer à diffé-
rentes activités sportives ou sociales. la variété
de leurs vêtements augmente en conséquence,

Aujourd'hui, les hommes sont mieux vêtus
que jamais auparavant dans l'histoire. Donc,
avant de formuler une plainte au sujet de l’élé-
gance masculine, examinez attentivement votre
mari. Vous vous apercevrez peut-être qu'il y a .
tieu (ie transformer votre plainte en un compli-
ment.

Et quoique je n'encourage pas les femmes à
acheter les cravates de leur mari, je crois qu'un
peu de lèche-vitrines au magasin de mercerie
de votre localité vous permettrait de comprendre
davantage l'évolution de la mode masculine.

Après tout. les hommes prennent de pius en
plus la bonne habitude de s'intéresser votre
garde-robe, mesdames : il ne serait que juste que
vous leur rendiez la politesse. Et puisqu'ils ne
sont pas avares de compliments, ne pourriez-
vous pas aussi les encourager un tout petit peu ?

4

 

Wroir de A mode

Le contraste entre l'allure

sportive du jour et la grande

élégance du soir est si frappant

que les femmes semblent vou-

loir compenser le soir la sim-

2} plicité du jour, par une délicieu-
te extravagance.

Voila un équilibre trés agréa-

ble, et, aussi bien comme hom-

me que comme dessinateur. je

trouve celte métamorphose tout

a fait séduisante.

Non seulement les styles du

soir sont plus envofitants que
Jamais, comme la jupe longue

par exemple, mais les tissus

prennent une sompluosité inéga-

lée jusqu'ici. La verroterie et les

sequins ajoutent à l'éclat du soir

tune splendeur ravissanie.

 

Conseils opporlns

Les gants blancs sont coquets et rafraichis-
sants, et je les aime jusqu'au moment où ils
commencent à se faner. Malheureusement, il est
très difficile de les conserver frais du matin au

 

   

Pour obtenir ces patrons :mprimés :

a) En adressant votre commande. indiquez lisible-

Ment et au compiel votre adresse personnelle

2) Indiquez bien le numéro du patron et la taibe

que vous desirez.

el Pour chaque patron veuillez inclure un bon de

poste ou :a somme requise sois forme de pièces
de monnaie. Les timbres ne sont pas acceptés.

15 Les patrons «ont accompagnés d'une traduction

française de tous ies termes de couture. lis

——

Peur éviter tout retard, adressez votre enveloppe de la manière suivante :

LE PETIT JOURNAL(5215, ), 60 FrontStreet West, Toronto, Ont.
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vous seront expediés ie jour même où votre
commande arrivera.

La marche à suivre et !es indications sont im-
primees en français sur chacune des piéces des

“Patrons du Petit Journal” Prenez soin d'adres-
ser correctement toute demande de patron sans

oublier d'indiquer la taille désirée et le numéro
du patron Remarquez aussi le prix qui varie peur

les differents modèles. Chaque patron contient tous

se renseignements utiies pour guider le travad

de la couturière débutante.

 

 

927 — Un ensemble sport coquet et confor-
table : pantalon étroit et veste à manches
courtes. Le patron s'obtient dans les tailles
3-48. La taille 36 ‘veste) requiert 1" verge
de tissu de 35 pouces: le pantalon. 2'a verges.
Prix: 58 cents

9323 — Un joli ensemble pour les vacances
de votre fillette jupe enveloppante el petil
chemisier. Le patron s'obtient dans les tailles
fillette 6 8, 10. 12, 14. La taille 10 !hlouse?
requiert 1'« verge de tissu de 35 pouces: la
jupe, 154 verge Prix: 46 cents.

 

 

9374 — Robe élégante aux lignes princesse.
ornée de larges poches. à encolure ronde. Le
patron s'obtient dans les tailles 10-20. La taille
16 requiert 3% verges de lissu de 35 pouces.  Prix: 50 cents. 
 

 

  

 

soir, malgré toutes les précautions que vous
puissiez prendre.

Cependant, j'ai remarqué récemment qu'une
de mes élégantes clientes avait réussi ce tour de
force, et elle m'a livré son secret.

Elle transporte toujours, dans un sac de plas-
tique enfoui soigneusement dans son sac à main,
une paire de gants blancs de rechange, Egale-
ment, une paire de bas de nylon. Ainsi elle ne se
trouve jamais prise au dépourvu.

Ah! ces petits secrets féminins...
fascinent,

ils me

 

NM — Une robe-tunique
très facile à confectionner:
un felon souligne l'encolu-
re. teon s'obtient dans
les tailles 124-224. La tail-
le 16% requiert 2% ver-
i de tissu de 39 pouces.
rin: 50 cents.    

9354 — Un charmant trio
pour accompagner jupes et
pantalons : trois jolis che-
misiers faciles à tailler. Le

tron s'obtient dans les
illes 1214-225. La taille

16's requiert 1% verge de
35 pouces (à che), 14
verge (au milleu) et 1%
Yerge ‘à droite). Prix:  
 

 

9252 — Fralche robe-che-
misier aux manches raglan.
à Jupe large. Le patron
s'obtient dans les tailles
12-20; 49. La taille 16 re-
quiert 3% verges de tissu
de 45 pouces. Prix : 50 conts.
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U est anormal de perdre plus de 30 à 10 vhe-
veux par jour, ils ne sont pas remplacés par des
cheveux nouvesux. À l'encontre de ce que l'on croît
souvent, c'est seulement dans la proportion de 3
sur 10 que la chute des cheveux peut élie attri-
buée à une cause générale: surmenage, fatizue
excessive, suite d'une <pération. d'une inloxication.
d'une maladie infectieuse. Îrs cheveux tombent
alors après 2 ou 3 mois. mais il esl inutile de
les couper, car cela ne favorise nullement la re-
pousse. Île tombent parfois aussi après un cho
vesveux. une grossesse difficile ou compliquée.

Le lavage pout aggraver
Dans de telles circonsiances. la chute sera ver.

ininement tra re. el bien (raiîtée, ‘oie che.
vdure reprendra rapidement son épaisseur pre-
nière. Ne lavez pas vus cheveux en périvde de
chute. car chaque lavage en ferait tomber va nom.
lire important.

  

La chute des cheseus. dans la majorité des
cas, n'est imputable qu'à une cause locale: la
s'borrhée. Or. ce problème est encore mal connu
ct, par conséquent. n'offre pas encore de solutions
définitives. Cependant. voici quelques conseils pra-
tiques qui. je l'espère, vous aideront au moins à
cwaser la chute.

Plutôt prévenir que guérir

Esitez tout ce qui brutalise les vheveux: bros-
cages violents. crépages. Tout ce qui les. tiraille:
bipoudis. chignons postiches. Tout ce qui irrite le
suir chevelu: shampouings trés dévapants. lotions
trop alcoolisées. Fepacez les shampouings et vhoi-
sissez-les à base d'huile sans friction violente.
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On utilise de plus en plus

pour conserver

| Dans toute Amérique, en
sège, en Espagne, au

 

des technologues ont entrepris
; qui noue améneront bientôt
aliments soumis à lu radiation atomique.

résil; en Belgique. en
Grèce et en Inde. des hommes de w‘ience et

par John Leeson

Russie, en Nor-
me comme une

des recherches développement
à absorber des

L'ENERGIE ATOMIQUE
les aliments

Pour ceux d'entre nous qui regardent l'ato-
cause de tremblements et l'évo-

vation d'un immense champignon, c'est un
renversant de nousesuté: mais

en fait, ces travaux sont en cours depuis des
années, a Saclay, en France.

L'irradiation atomique est le conservation des aliments a pour les insectes adultes, leurs oeufs
plus récent développement dans objet d'empêcher les déchets dus et leurs larves.

conservation des aliments pé-
rissables. L'homme, en ses
temps de nomade. avait déjà
pensé à faire sécher des mor-
ceaux de viande au soleil, et il
vint à la soumettre au fumage.
à la salaison, au marinage. à la
| déshydratation, la mise en con-
serve et la réfrigération, jusqu'à ploré
Ia congélation rapide.
Ces méthodes produisent quel-

ques changements duns les ali-
ments. mais ON les a acceptés
facilement. tenant compte des

l avantages qu'elles apportent. On
; les a pius qu'acceptés. Dans cer-
tains cas, on les recherche à

| couse de la saveur nouvelle
qu'ils donnent. comme dans les
cas de jambons fumés, bacon et
poisson salé. lait converti en fro-
mage et en beurre, oignons ma-

jrin s et ainsi de suite.
Cependant, on apprécie haute-

ment le fait que le traitement au
Cobalt 60 n'altére en rien le goût

Jet l'apparence des aliments. Par
- exempie, les pummes de terre
peuvent être traitées sans qu'on
ait a les peler. comme on est
“ebligé de le faire pour la congé-
“lation ou la déshydratation.

Qu'apporte aux aliments le
(raitement a l'atome, et que peu-
vent apporter les aliments à ce
neuveau mode de conservation ?
Pour la plupart d'entre nous. la

  

aux moisissures el aux bactéries. |
Les expériences faites prouvent
que le traitement par radiation
atomique pare a cet incenvé-
nient. On à obtenu un succes cer-
tain dans le traitement des vian-

, des. poissons. coquillages et oeufs
mature ou en poudre. On à dé-

duns le passé nombre
d'empoisonnements alimentaires
dus aux oeufs importés: aupara-
vant, il! y avait peu de solutions
pour empêcher ces empoisonne-
ments, la destruction de l'oeuf ou
sa pasteurisation. La meilleure
solution aujourd'hui semblerait
être l'irradiation atomique.
Les méthodes de conservation

doivent tenir compte du travail
de destruction des-insectes. 11 a
été calculé qu'un dixième des ré-
coltes mondiales a été perdu à
cause de cette présence des insec-
tes. Jusqu'à aujourd'hui. les in-
secticides ont été la seule arme.
mais à cause de leur toxicité, ils
n'ont été utilisés que pour la dés-
infection d'entrepôts et de silos
vidés. Cependant. si le grain

"qu'on y dépose est infesté. par
la suite. la situation redevient ce
qu'elle était.

Elle s'attaque à la source
L'irradiation s'attaque au pro-

blème là où il est. dans l'aliment.
Grâce à ce traitement, on détruit

Lorsqu'on compte conserver des
aliments durant une longue pé-
riode, il faut prévenir les altéra-
tions naturelles. Ces germes qui
poussent aux pommes de terre et
aux oignons, par exemple. L'ir-
radiation conservera l'état matu-
rel des aliments.

Qu'attendons-nous, alors. pour
bénéficier des avantages extra-
ordinaires que nous offre l'irra-
diation ? En 1969, notre pays a
sanctionné l'usage de l’irradia-
tion dans la conservation des
pommes de terre, qu'on peut ob-
tenir aussi facilement sous leur
nouvelle forme de conservation.
Les Etats-Unis comptent emboîter
le pas.

Parce que c'est une méthode
de conservation tellement nou-
velle. peu de pays ont prévu des
lois la régissant. sauf en Alle-
magne de l'Ouest et ici. 1] est cer-
taines précautions qu'il convient
de prendre pour enrayer la peur
que lirradiation atomique peut
nous causer, à nous, les consom-
mateurs. On s'est aperçu. entre
autres choses. qu'une trop forte
dose de radiation changeait Ja
couleur de l'aliment: on doit ex-
périmenter afin de déterminer la
dose idéale pour en arriver à pré-
server toutes ses qualités à l'ii-
ment traité.
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lmplosez des lotions au soufre ou à base de gou-
drone de bois qui favorisent la repouser.
 

Certaines esthéticiennes ont essavé avec <ucers
les procédés électriques tels que la haute fréquence
wn les ravens ultra-violets. En tout cas. supprimez
momentanément permanentes. décolorations, bros-
sages el massages violents. ainsi queles applicu-
tions abusives de laque, It est plus facile. en ve
dumaine. de prévenir que de guérir. el il est pré-
fianble d'user aver discernement des produits
“esdlineata”.

  
  Chère Andree...

— Mes yeux sent très gros et rends. Comment les
maquiller ? J'ai le teint pôle. les yeux pers. Creyez-
vous que la teinte noire m'irait * En ce moment, je
suis auburm foncé. popa

— Ceuvrez toute le paupière d'un fard un peu fencé. Allengez

vers le haut le cois externe avec un crayon brun. Fardez de clair
Le partie entre la racine du nez et la naissance de l’ecil.
Les cheveux peuvent faire un joli contraste avec la pâleur
de votre teint. C'est un essai à tenter. Vous pourrez toujours revenir
à l’auburn qui met la teinte de vos yeux en valeur.

 

Je tezrette, mais il me sera désormais abeulument Ç

impossible de répondre à mes lectrices autrement que par |

    
    LE SAUTERNE MANOR ST. DAVIDS

OU LE CLARET MANOR ST. DAVIDS
Des saucisses avec des fèves au lard ce n'est

vraiment rien d'extreordinaire .. . mais
servez-les avec un seuterne ou un claret

Manor St.Davids . . . et vous avez un
repas digne d'un roit

Le ssuterne Mance St.Davids est un vin
de table blanc et ie claret, un vin de
table rouge. Tous les deux sont feits

le journal. ll est done inutile d'euvover des enveloppes

alfranchics aver vos questions, |

— J'ai le visage ovale. mais quand je ris. mon
menton est un peu pointu. J'aimerais avoir vetre idee
sur la teinte de mes cheveux. | m'est trés difficile de
savoir la couleur de mes yeux. Ile ne sent ni pébes.
ni foncés, ni gris, ni bleus, ni bruss, ni verts. Un peu
de lout. En ce moment, j'ai les cheveux neirs. mais
J'aimerais les avoir rouge foncé. Qu'en -veus ?

ALINE
= Dans un visage mince et evale, il est normal que 1a mimique

du rire fasse raître le menton un peu . ant, veus
lui denner plus de surface, en le maquillant plve

sage. Vous aver les yeux pers... com
me le déesse Minerve | ot cost très joQui, vous pouvez adopter
la couleur auburn clair ou fencé pour vos cheveux. Portes alors de

Les sonsViNIS CANADIENS DE ‘BrighIS oepuis i874Ë ! i s !
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inviter d'amis à ma fête  C’EST LAVIE...
par FRED NEHER

“Combien
rne

a)

“Je voulais acheter un paquet de Ji
radis, mais d'une chose à l’autre.” eu

 

  

 

 

 
 

  
  

  

oo] “Regarde ... Elle s'enfuit avec le chef des
2 terrains de jeux !”

  

  

“De façon subtile, le
tron vous dit :

VOUS ÊTES

 

    

  

 

  


